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Le congrès de Hvll 0à^end Chronique d'Ottawa

M. Perron ?
Réflexions complémentaires

Nous avons quotidiennement publié des comptes rendus, 
•mssi complets que possible, du congrès syndical de Hull. Nous 
pouvons tout de suite avouer que ces comptes rendus — tout 
lomme ceux de nos confrèjres, du reste — ne donnent qu’une 
incomplète idée des travaux du congrès. Cela est inévitable : 
an ne peut résumer en quelques colonnes deux ou trois séances 
pleines à éclater, comme le sont habituellement ces sortes de 
réunions. On peut encore moins marquer les larges perspectives 
qu’ouvrent souvent ces débats. Puis — c’est un fait d’expérience 

en de pareils congrès, les intervalles de séance sont aussi 
utiles souvent que les séances elles-mêmes. Dans l’intimité des 
repas, des heures de récréation, des veillées qui se prolongent, 
on échange des observations précises, on se raconte d’intéressan­
tes expériences, on apprend comment, dans tel cas, un tel a pu 
triompher de tel obstacle, comment tel autre a pu réaliser tel 
projet, etc. Puis, des amitiés se forment, des aptitudes, des com­
pétences se révèlent, et tout cela prépare et facilite l’action 
future.

Celle-ci s’annonce heureuse. Chaque jour nous apporte là- 
dessus des témoignages nouveaux. Il fut un temps où l'Interna­
tionale était presque tubou, où personne ne l’osait attaquer. Elle 
n’inspire plus aucune terreur, et la liste des journaux qui la cri­
tiquent ou prennent formellement parti pour le syndicalisme ca­
tholique et national s’accroît de façon notable et rapide. La pro­
pagande atteindra bientôt tous les milieux. La rapidité du 
succès dépasse, en certains cas, les espérances des chefs du mou­
vement. L’un d’eux, par exemple, nous disait: Voici une couple 
d’années encore, je croyais qu’il nous faudrait, pour pénétrer 
dans une corporation aussi fermée, aussi fortement organisée 
que celle des typographes, une dizaine d’années au moins. Or, 
nous voilà, à Montréal même, avec un syndicat catholique de 
typographes déjà fort...

* 5$: *

Le fait dominant du congrès, c’est la constitution définitive 
de la Confédération des travailleurs catholiques du Canada. Le 
principe de la Confédération avait été adopté à Chicoutimi, l’an 
dernier, et les détails du projet ont été l’objet toute l’année der­
nière d’études spéciales dans les divers syndicats. On ne s’avan­
ce donc point à la légère et sur un terrain inconnu. Il ne s’agit 
pas davantage d’une construction purement théorique et qui 
n’aura de figure que sur le papier. La Confédération s’appuie 
sur des éléments qui ont déjà manifesté une forte vitalité: les 
syndicats proprement dits et les organes supérieurs qui les re­
lient dans chaque ville: conseils centraux, etc. Elle-même, pour 
entrer tout de suite en activité, n’a qu’à utiliser et perfectionner 
l’ancien organisme de l'Exécutif provincial des syndicats catho­
liques et nationaux. Elle est l’extehsion, le perfectionnement 
d’une chose déjà existante, le groupement de forces vivantes qui 
ont l’habitude de la collaboration. On peut être assuré par ail­
leurs qtre la -rntSC ên fnlenr 'du très vaste domaine que s’est 
assigné la Confédération se fera progressivement, avec méthode. 
S’il y a, derrière le mouvement syndical catholique des forces 
d’enthousiasme dont l’absence serait déplorable, ces forces sont 
encadrées, disciplinées par des hommes qui ont le sens des réa­
lités et l’habitude des associations. C’est une garantie que l’on 
y sera peu enclin à sacrifier à l’éclat d’un succès trop rapide le 
progrès plus lent, mais solide.

A Chicoutimi, l’an dernier, on avait bien adopté déjà le titre 
de Confédération des travailleurs catholiques du Canada, mais 
nous ne sommes pas très sûr qu’on espérât, si tôt <jue cela paraît 
devoir se faire, franchir les bornes de la province de Qué- 

De ce point de vue, le congrès de Hull, tenu aux portes de 
rt)ntario/et la magnifique lettre surtout de Mgr l’Archevêque 
d’Ottawa, auront probaiiiciiient donné au mouvement une im­
pulsion qui dépasse toutes les espérances de ses pionniers.

On peut prédire que le congrès de Montréal, l’an prochain, 
posera avec un éclat nouveau la question du syndicalisme catho­
lique et national.

Le choix de Montréal date virtuellement de l’an dernier. La 
décision prise par le Congrès dos Métiers et du Travail du Cana­
da, forteresse de l’internationalisme syndical, de tenir ici ses 
prochaines assises, n'a dû faire que fortifier les vieilles inten­
tions des syndiqués catholiques. La présence successive, dans la 
plus importante ville du Canada, des deux groupes de syndi- 
qués,.les comparaisons qu’elle suscitera tourneront sûrement, en 
définitive, au bénéfice du syndicalisme catholique.

* * *
Nous comptions analyser aujourd’hui même certains des 

voeux du congrès. L’espace nous manque. Il y a là du reste des 
textes qui méritent plus qu’une note cursive.

. La question restera longtemps d’ac-Nous y reviendrons 
tualité.

Orner HEROUX.

Billet du soir

Connu et inconnu
“Je suis content de le voir!'
Hélas! l'âge ne nous enseigne pas 

lu modestie. Je me rengorgeai; 
songez donc; un député, futur mi­
nistre, content de me voir et qui 
me tutoie! Mais je devais marcher 
d’étonnement en étonnement : “Je 
voudrais, poursuit-il, que tu me 
renseigne: tu connais bien, en la 
i/ualité de journaliste, les députés 
de Québec, mes collègues. Dis-moi 
donc qui est Moreau et où il siège 
d'abord? — Il siège dans la rangée 
transversale, sons la tribune des 
courriéristes. Alors c'est un 
grand à barbe doctorale. Non le 
grand rir barbe doctorale, c'est Gau- 
drault, de Chicoutimi. Parle pas 
mal. a fait un haut an moins d étu­
des classiques et parsème son dis­
cours de fleurettes agrestes, mais 
non sahs arôme. Alors je n'y 
suis plus du tout. Mais tu n’es 
pas loin, puisque Gandrnult c'est le 
•voisin de pupitre de Moreau, voy­
ons, pas loin de Lncombe. 
gros, cheveux châtain clair cl plats, 
noustachc rousse, haut en couleur, 
iambes légèrement tirr/tiées et par-
'ant fort comme Ti-Jos. Henand?_
C'est ça tu Vas. — Ce n’est pas 
sans misère! Quand on m'a annon­
cé qu'il entrait dans te ministère, je 
ne l'ai pas cru. Je l’ai su deux ionrs 
avant tes journaux, mais c'est tint- 
qvpment quand ceux-ci Vont an- 
mpicè que j'ai fait mon credo; je 
né suis dit qu'il n'est fout de mê­

me. pas possible d'emplir tous les 
journaux de la province à la fois.” 
Je conclus: “Ton nouveau mi­
nistre est évidemment connu des 
populations; mais après tout, on 
cannait bien Aurèie Lacombe à 
Montréal, pourquoi ne connaitrait- 
on pas Moreau en bas de Québec, 
au nord? Assez neuf dans 1a politi­
que, les ondes de sa réputation 
n'ont pas encore gagné nos clo­
chers et voilà tout.’1

Pour dérider le front de mon in­
terlocuteur, barre d'un sillon tjui 
ferait envie ù tous les ministres de 
l'agriculture je lui contai cette his­
toire dont je vendis d'être témoin 
auriculaire, f.'nn des voyageurs de j 
la compagnie des tramways, qui ac- ; 
complissait tantôt avec quelques i 
autres, dont moi, la ballade des 
pendus, contait â son voisin ses im­
pressions politiques : "Mot, notre \ 
jeune premier ministre qui doit 
parier demain soir, je ne le con­
nais pas. Mais on dit que c'cst an 
petit homme pas fou pas en toute 
et qui ne manque pas de poigne. 
Je te crois, hatcVhe, je le crois. 
Dans noire club politique notre dé­
puté nous a raconté qu it avait pro 
mis de mettre le Canada en ban­
queroute. Vous penserez ce que 
vous penserez, mais moi, je crois 
que r est une espèce rare de poli­
ticiens, Il a tenu sa parole an 
moins, celui-là! En connaissez- 
vous ben de cette sorte-là?"

"Oui, dit mon député, après 
tout peut-être, sur certains actes de 
sa vie le premier ministre aimerait- 
il autant que régnât l'obscurité qui 
enveloppe tous ceux de la vie de 
Moreau."

Et le sourire envolé revint se po­
ser sur scs lèvres glabres, pendant 
que son front devenait poli, — 
poli comme un député en temps de 
campagne électorale,

NEMQ.

M. Perron, nouveau ministre de 
la voirie, a été reçu à son retour 
de Québec, au son des cuivres et 
aux acclamations de la foule. Le 
nouveau ministre aime assez de fai­
re du bruit — ses éclats de voix 
et sa rudesse sont célèbres au pa­
lais et au parlement — mais il 
n’aime pas beaucoup qu’on en fas­
se autour de lui. Il s’est acquis, dès 
son entrée dans dans la politique, 
une robuste impopularité qu’il a 
depuis cultivée sans peine, avec le 
plus grand succès. Il paraissait 
d’ailleurs s’en soucier fort peu jus­
qu’à ces derniers temps et se plon­
geait à l’aise dans ce bain d’antipa­
thie. Il ne cherchait point à se 
faire aimer, mais à se faire crain­
dre. Le voilà qui change de tacti­
que et qui courtise par les moyens 
grossiers et classiques des coups 
de cymbales, de grosse caisse et des 
acclamations commandées 1’ tten- 
tion de la foule. Il y a sûrement 
quelque chose de changé. Son dis­
cours de quelques mots prend les 
formes d’un manifeste. M. le maire 
l’accueille à la gare, alors qu’il y 
a une semaine, le nouveau ministre 
refusait, dit-on, et sans y mettre de 
manières, d’assister à son banquet.

Ce quelque chose de changé, 
c’est que M. Perron, un instant dé­
taché des affaires de Québec, un 
instant retiré sous sa tente, nouvel 
Achille, a réussi à faire comprendre 
au premier ministre de Québec et 
à ses collègues qu’il était nécessaire, 
lui, qu’on avait besoin de lui et que 
sans son concours le ministère me­
naçait de crouler, M, Sauvé portait 
des coups violents contre un dépar­
tement en particulier. Le titulaire 
de ce département était un naufra­
gé de l’opinion publique il s’en al­
lait à la dérive. C’est sans doute 
pour cela qu’on le retrouve aujour­
d’hui dans les eaux courantes.

Il fallait quelqu’un d’habile, d’é­
nergique et de fort pour réhabili­
ter. la voirie et pour en faire de 
nouveau la route de la victoire, alors 
qu’elle menaçait franchement de de­
venir la route de la défaite.

M. Perron qui boudait s’est laissé 
tirer l’oreille. Il a fini par consen­
tir à prendre le poste, mais en dic­
tant ses conditions. Et le voilà 
probablement plus maître du cabi­
net que le premier ministre lui-inè- 
mc. Le jour où il le voudra il ex­
pédiera M. Taschereau au sénat ou 
dans, le ministère Gouin, si les libé­
raux sont au pouvoir, à Ottawa, 
voire même comme député opposi- 
tionniste auprès de sir Lonier Gouin. 
si celui-ci siège à gauche à Otta­
wa et lui-même, M. Perron devien­
dra le maître à Québec. II le se­
rait tout de suite, n’était cette im­
popularité immense qui pèse sur lui 
d’un poids de plomb, «pii le rend 
lui-même, l’hoi.ime de bien des au­
daces, craintif.

* « *

Comment se divise à l’heure ac­
tuelle le ministère ? Car le minis­
tère se divise. Le clan Perron pa­
rait avoir la majorité ou presque, 
do sorte que M. Taschereau n’est 
plus guère que le serviteur des vo­
lontés de son collègue de Montréal, 
qui a levé la bannière des intérêts 
de Montréal et la brandit pour s’at­
tirer d’abord le concours des dé­
putés de la région et ensuite pour 
essayer de gagner la svmpathie de 
cette partie de la province.

On dit que M. Mercier reste "fidè­
le à M. Taschereau, de même que 
MM. Perrault et Caron, ce dernier 
tout en parlant quelquefois de l’op­
portunité du mouvement agraire, 
pour assurer son prestige. M. Per­
ron s’est rallié à Québec M. Gnli- 
peault qui est son bras droit. M. 
David, à supposer qu’il doive se 
présenter dans Terrebonne de nou­
veau — il n’en sait rien, il l’a dé­
claré au Canada, le 21 du couçant, 
M. David aurait trop besoin du mi­
nistre de la voirie, qui est en même 
temps grand organisateur des élec­
tions, pour le defier. M. Raine doit 
sc rallier à M. Taschereau de même 
que M. Pérodeau! mais celui-ci sor­
tira du ministère l’un de res jours 
prochains.

Outre M, David et M. Galipcault 
M. Perron rallie M. Mitchell. Il a 
rallié, une fois pour toutes, en le 
nommant, M. Lacombe. On s’est é- 
tonné de la pâleur rie celui-ci et 
de ee que, de cette matière incolo­
re, on ait osé faire un ministre. Il 
n a pas de portefeuille, il re sera 
là (pie pour voter et pour voter il 
votera tout aussi bien que qui «pic 
ce soit. Du reste M. Perron tic lui 
ménagera pas ses conseils. Reste en­
core M. Moreau qui suivra M. Ca­
ron. On peut donc compter que sur 
douze ministres, le nouveau minis­
tre M. Perron en rallie au moins 
cinq. I/C successeur de M. Pérodeau 
sera sûrement de son côté. Il au­
ra alors la moitié, s'il ne l’a pas dé­
jà. et il conduira à sa guise.

* * #

Pour préparer sa popularité à 
travers la campagne, M. Perron pré 
sentera à la prochaine session un 
hill déchargeant les municipalités 
de l’entretien île leurs chemins et 
mettant cct entretien à la charge de 
la province qui comblera, en exploi­
tant la soif de l’alcool, les déficits 
de la voirie. Avec l’argent mie les 
chauffeurs ivrognes dépenseront àj 
boire, elle leur préparera de belles! 
routes et réduira au minimum les! 
chances qu’ils ont de sc tuer et de1 
tuer les autres.

M. Perron annoncera aussi que 
le gouvernement se chargera désor­
mais de la construction des ponts 
en fer. qui est aujourd'hui pavée 
mi-partie par le gouvernement et 
mi-partiie par les municipalités. En­
fin il satisfera les quelques ennemis 
de la tempérance à la campagne en 
faisant amender la loi de' façon à 
permettre qu’on répande les buvet­
tes et qu’on encourage la consom­
mation de la bière, ainsi que le 
veulent et l’espèrent du moins les 
députés ruraux.

Pas de coalition libérate-progressiste
Ce projet a été abandonné — Le groupe libéral 

québécois,les agriculteurs et M. King — Le rôle 
de M. Gouin.

Ottawa, 39.- A la fin de la der- ' 
nière session, il y avait des ru­
meurs de rapprochement libéral- 
progressiste, dans les corridor:, 
du parlement. Le chef de l’opposi­
tion avait fait appel aux progres­
sistes depuis plusieurs mois déjà, ci 
les luttes ilvrées ensemble sur les 
bancs, de la gauche^ contre l’adver­
saire commun avaient assez bien 
ramené ensemble les deux ailes 
d’un parti récemment brisé. Par­
mi les principaux tenants de cet­
te alliance, on pouvait citer 
d’abord M. King, probablement 
ensuite M.Fielding, M. Macmaster, 
M. Lapointe, et surtout le Dr Clark 
de Red Decr. M.Crerar lui-même 
aurait regardé ce projet d’un oeil 
assez favorable. Aussitôt après la 
session, chaque député retourm. 
dans sa ville ou dans sa campa­
gne; l’éloignement a fait son oeu­
vre. M. King a continué à préconi­
ser une combinaison des deux op­
positions pour défaire M.Meighe», 
mais ses appels sont d’abord' res­
tés sans réponse.

Puis le congrès des chefs pro­
gressistes à Winnipeg eut lieu. M. 
Clark s’est séparé du parti agrai­
re, et peu longtemps après, le 
chef de l’opposition a annonce à 
Toronto que le parti libéral aban­
donnait toute idée de coalition et 
ferait la lutte seul. On dit que le 
champion du iibre-echangc n’a pu 
convaincre ses amis de l’Ouest et 
les amener à une entente avec les 
libéraux. Les agriculteurs au­
raient montré, assez de confiance 
en leur force, ou manifesté un tel 
exclusivisme dans leurs idées, ils 
auraient tellement de crainte de 
modifier leur programme ou 
leurs principes, qu’ils auraient ab­
solument rejeté l’union.

D’ailleurs l’annonce que M. King 
a faite à Toronto de l’abandon 
d’un projet qu’il a longtemps ca­
ressé ne parait pas avoir déplu 
à ses licutenanjs. ,11 avait été le seul 
à parler publiquement en ce sens, 
et ses troupes ne le suivaient pas 
avec toute l’ardeur voulue. De 
plus, les libéraux de la province 
de Québec ont commencé à dé­
noncer le parti agraire dès avant 
la démission du Dr Clark. Us pa­
raissaient vouloir forcer la main 
de leur chef; à moins que M. Bu­
reau, qui a passé deux mois dans 
les prairies canadiennes, ne les 
ait positivement informés sur la 
ligne de conduite à suivre. On 
imagine cependant que cc n’est 
pas sans crainte que les libéraux 
ont pu se résoudre à déclarer la 
guerre aux cultivateurs québé­
cois. Ils pouvaient, en effet, assi­
miler les ambitions naissantes, 
donner plus de part h la popula­
tion rurale dans les conseils du 
parti, favoriser les candidatures 
agraires libérales, en un mot s’an­
nexer un mouvement naissant. 
Pour avoir ainsi adopté l’oppost- 
tion nette, systématique, ils ont 
dû subir une rebuffade des chefs 
de l’Ouest, ou se rendre à d’autres 
chefs qui avaient des idées diffe­
rentes. Car le danger devient plus 
pressant et plus grave de la nais­
sance d’un parti agraire québécois 
qui pourrait facilement ruiner, en 
pan de temps, la belle position du 
parti libéral provincial ou féde-

(>s modifications-là vaudront, 
au point de vue de la réclame, bien 
des coups de grosse caisse et de 
cymbales. Enfin, le ministre de la 
voirie commencera de faire rtiiroi- 
ter aux yeux des populations un 
projet qui lui tient à coeur: le bar­
rage du Saint-Laurent au-dessous 
des rapides Laehine. Cela devrait 
être exploité par un-e gigantesque 
compagnie, genre de la Hydro-Elec­
trique de Toronto, subventionnée 
par l’Etat, mais non contrôlée par 
lui. Cette compagnie fournira de 
l'énergie électrique au quart du 
prix actuel aux habitants de Mont­
réal, en donnera nu tramway tant 
qu’il en voudra, en répandra sur 
toutes les campagnes. la* gouverne­
ment de Québec n’aura qu’à garan­
tir les obligations et celui d’Otta­
wa à permettre le barrage.

Après avoir fait miroiter ce pro­
jet, rétabli la voirie, flatté toutes 
les populations des campagnes et 
remis les hôteliers de bonne hu­
meur. l'heure sera sonnée pour M. 
Perron de prendre le pouvoir. M. 
Taschereau éprouvera à ee moment 
l’envie de respirer l'air de la capi­
tale et d’y aller retrouver sir Lo- 
mer Gouiïi. Changer deux fois de 
premier ministre sans faire des é- 
leetions. ce serast un peu raide, 
puisque les unionistes ont commis 
un crime, à en croire les feuilles 
rouges on n’en appelant pas au peu­
ple après le départ de M. Rorden. On 
fera donc des élections, le prin­
temps prochain. Et M. Perron, frais 
de In victoire libérale dans le Que 
ber, encore indemne de fautes que 
nos députés à Ottawa, s’ils sont au 
pouvoir, ne manqueront pas de 
commettre, espère passer,

1] a déclaré, avant-hier, qu-» la po­
litique cessait d’être pour lui une 
oerupation d’à-côté. Elle sera dé­
sormais sa vie: mais pour absor­
ber son activité dévorante, il fau­
dra autre chose qu'un simple mi­
nistère de la voirie. Ce ne sera pas 
trop de la présidence du conseil. lit 
<1 la veut.

Lout« DUPIRE.

rat, à une prochaine élection, si ce 
n’est à celle-ci.

Que ce soit la faute de M. Crerat 
d’un groupe protectionniste 

québécois, il reste quand même 
que les libéraux de notre province 
sont à couteaux tirés avec le Con­
seil d’agriculture et ses idées. Le 
cri de guerre est parti d’un en­
droit d’où Ton ne soupçonnait pas 
qu’il viendrait, de la region de la 
Québec. On considérait d’avance 
cette partie du pays et les hommes 
qui la représentent le mieux, dispo­
ses à une entente qui aurait réuni 
les deux oppositions. Aussi la sur­
prise doit-elle être assez grande 
dans TOuest, car .M.Lapointe, par 
exemple, y a accompagné M.King 
l’an dernier dans son voyage, et il 
écoutait sans broncher les deman­
des d’alliance de son chef politi­
que. il parlait même après lui. et 
n’a jamais manifesté un dissenti­
ment quelconque.

II y *a certainement eu volte-fa­
ce de M.King, et de ses lieutenants 
qu’il considère particulièrement. 
Aussitôt après s’est esquissé un 
mouvement en sens inverse, 
c’est-à-dire un rapprochement à 
peine voilé entre libéraux et 
unionistes, accompagné par une 
déclaration d’autonomie plus 
grande de la part du bloc québé­
cois. Le banquet Lemieux à Mont­
réal en a fourni l'occasion. Lors­
que Ton veut savoir combien les 
lieutenants de M. King l’appré­
cient au fond de leur coeur, on n’a 
qu’à relire ect^e partie du discours 
du chef de l’opposition à Toronto, 
où il demande que les chemins de 
fer nationalisés subissent un es 
sai loyal, et de mettre ensuite en 
regard’ cette partie du discours de 
M.Lemieux où celui-ci se rallie au 
projet Shaughnessey. Des compa­
raisons seraient aussi intéressan­
tes au chapitre des déclaration» 
tarifaires. Incidemment, il est bon 
auusi de signaler la belle ironjk- 
qu'il y a ù voir M.Tachereau con­
damner ta nationalisation, après 
avoir établi la commission des li­
queurs dans sa province. Mais il 
est une autre partie du discours 
de notre premier ministre provin­
cial plus intéressante encore que 
celle-ci. Il propose à un moment 
donné une alliance entre Gouin 
et M.King. Le premier qui devrait 
être soumis à son chef, est ainsi 
posé comme son égal. Cette sim- 
pfè phrase en dit long sur la con­
sidération manifestée par les li­
béraux québécois envers le géné­
ral ontarien qu’ils se sont choisi. 
Il ressort cependant du discours 
de M.Tachereau qui pousse la can­
didature de M.Gouin à un poste 
très important, et des opinions 
différentes de M.Lemieur et de M. 
King sur les chemins (h1 fer, il ré­
sulte également de déclarations 
contradictoires sur le tarif, que le 
bloc québécois s'arroge une auto­
nomie d'e plus en plus grande dans 
le parti libéral. Il a actuellement 
une force indépendante redoutable, 
soit qu’il choisisse de s’unir aux 
unionistes, soil qu’il reste avec M. 
King, soit même qu’il passe aux 
progressistes, le moment venu, et* 
qui est assez improbable aujour­
d’hui. Et les dissidences que Ton 
disait exister entre les chefs libe­
raux québécois paraissant main­
tenant anéanties, soit qu'un grou­
pe ait triomphé de l’autre, soit 
qu’ils se soient tous deux amica­
lement entendus.

On peut donc dire que le bloc 
québécois existe aujourd’hui, et 
qu’on Ta officiellement baptisé au 
banquet Lemieux. Mais il est une 
autre chose plus intéressante à sa­
voir: c’est de connaître quel est le 
de ns ex machina qui conduit vir­
tuellement la députation canadien- 
ue-française, ou le parti libéral de 
Québec, qui le dirige secrètement 
et sans le laisser voir, qui inspire 
les déclarations dans les occasions 
publiques, et sur qui tous les re­
gards sont fixés. Ce n’est certaine­
ment ni M. Lapointe, ni M. Le 
mieux, ni M. King. I] n’en reste 
qu’un parce qu’i! n’y en a pas qui 
ait autant d'influence: c’est M. 
Gouin.
M. Gouin a une grosse partie à jnu 
er. Ses succès dans sa province lui 
ont fait dans tout le Canada une 
grande réputation. Il jouit d’un vif 
prestige en dehors de sa 'province. 
Il a créé dans les milieux finan 
ciers l'impression que le Canada se­
rait en sécurité avec lui. Mais l'an­
cien premier ministre de Québec 
jouit d’une autre puissance encon 
plus grande. Il s'e.st acquis In con­
fiance des hommes d'affaires, des 
manufacturiers, des industriels, (les 
sociétés de transport, des institu­
tions bancaires, en un mot l’amitié 
de tout U> monde de la finance. Il 
siège dans de nombreux conseils 
d’administration, i| participe aux 
bénéfices et aux dividendes de plu­
sieurs compagnies. Avec tout cela, 
il peut être le dictateur occulic 
dont les volontés sont respectées, 
parce (juc les fonds électoraux peu­
vent dépendre de sou Influence ou 
de sa demande. Combien le Paci­
fique, par exemple, ne donnerait-il 
pas pour former un parti nui le sou­
tienne. dans les temps difficiles qui 
se préparent? On sait qu’il ne se 
confierait peut-être pas à M. Le­
mieux. d très difficilement à d’au­
tres qu'à M. Gouin. Or Celui-ci, par 
sa mainmise sur le bloc québécois, 
peut facilement dicter la politique

fédérale, et tenir M. King en échec, 
nu moins pour le présent.

Il peut aussi se faire paver, par 
des lieutenants ou des intéressés, 
une belle voie pfmr atteindre à des 
honneurs encore plus grands et plus 
rares. Lorsqu’on possède dans sa 
main les fiils des intérêts publics 
ou privés, on peut avoir beaucoup 
d’influence sur les représentants du 
peuple. Et si d’autres groupes d’ac­
tionnaires- ou d’individus très ri­
ches poussent dans le même sens, 
l’ascension peut conduire très loin. 
Il ne faudra plus s’attendre alors à 
une coalition libérale-progresséste, 
ou à des explorations sur les terri­
toires du libre-échange, ni à des 
flirts avec les agriculteurs.

M. Gouin n’a {ris d’intérêt a mon­
trer son jeu, à se porter candidat 
aux prochaines élections, à faire u- 
iu* campagne politique dans un sens 
ou dans l’autre. La situation poli­
tique est très compliquée, et se dé­
cider ou se prononcer aujourd'hui, 
cela peut amener les regrets du len­
demains. D’ici au résultat de Tap- 
pel au peuple, M. Gouin restera si­
lencieux et attendra. Si les circons­
tances lui sont favorables, il pos­
sédera la même puissance pour ar­
river à son but; si elles sont défa­
vorables il ne se sera pas embar­
qué dans une galère sans savoir 
comment revenir sur la lerre fer­
me. Q’unc ouverture se présente, 
aussitôt après les élections, et l’an­
cien premier ministre de Québec 
sera hissé au pouvoir par des hom­
mes qu’il aura dressés.

-H- # #

En attendant. Us libéraux de Qué 
bec sont unanimement décidés à 
maintenir le bloc. S'ils le procla­
maient, ce serait éveiller la défiance 
dans les autres provinces, empê­
cher pour plus tard des projets qui 
paraissent devoir devenir possibles. 
Mais ils feront tout ee qu’il est hu­
mainement possible de faire pour 
obtenir l’élection d'une soixantaine 
de libéraux québécois. Ensu.te, lors­
que la tourmente électorale se se­
ra calmée, sc produira Talliance 
probable. Comment elle se fera, miel 
sera le chef, quels seront la politi­
que et le programme, il est trop 
tôt pour le savoir. 11 est. plus que 
probable (Rie les chefs eux-mêmes 
ne sc sont pas encore bien enten­
dus. là-dessus; tout viendra en son 
temps.

Léo-Paul DESROSIERS.

Bioc-notes
M. Meighett

C’est ce soir qu'l! parle à Mont­
réal. On a dit, dans les gazettes mi­
nistérielles de ces jours-ci, qu'il va 
pulvériser scs adversaires en dé­
montrant quelle fausse attitude ils 
ont. sur la question du tarif. Ce 
que les deux camps ont dit sur ce 
sujet depuis l’ouverture de la cam­
pagne prouve pourtant qu’ils ne 
sont pas aux antipodes sur ce ter­
rain et qu’il n’y a même guère de 
différence entre les deux vieux par­
tis, de ce côté. Un de nos lecteurs, 
dans une lettre qu'il nous faisait 
tenir récemment et que nous avons 
publiée, hier, pose au premier mi­
nistre ces deux questions: “Est-ce 
vrai qu’il a engagé l’appui du Ca­
nada au gouvernement de Llovri 
George dans la question de Silésie? 
Est-il disposé, en cas de guerre avec 
la France sur cette question, à éta­
blir de nouveau la conscription 
dan.t la province (b* Québec?” Ou 
nous nous trompons ou M. Mrighen 
ne sera pas pressé de répondre à 
cela. 11 préfère parler du tarif plu­
tôt que (b* n'importe quoi, surtout 
de ce qu'il a dit et fait â Londres, 
pendant la dernière conférence des 
premiers ministres coloniaux à la­
quelle il a assisté. El cela se com­
prend.
Ces petits papiers

Les petites affiches distribuées 
par ta poste ou posées de bord et 
d’autre à travers Montréal, invitant 
ceux qui iront à l’assemblée Mrig- 
hen, ce soir, à apporter des oeufs 
avec eux, sont d’origine assez mys­
térieuse. I.e Cumula les dénonce 
et laisse même entendre que des 
conservateurs ne sont pas étrangers 
à cette manoeuvre. Une manifes­
tation hostile au premier ministre, 
à Montréal, ferait si bien l’affaire 
des ministériels, dans les autres 
nrovinees! Par ailleurs, l’organisa­
tion ministérielle de Montréal est 
toute indignée de cette distribution

de pareils appels à la bagarre et 
ne s’en cache pas. Il serait curieux 
de savoir qui, nu juste, est respon­
sable d’une pareille Idée. Il y g 
eu des agents provocateurs, en 1917. 
N’y en nurait-ll pas encore en 1921? 
Cherchez à qui cela profite.
“Pas de Devoir”

Plusieurs de nos amis canadiens 
français, de retour de Paris et aussi 
des Français d’outre-océan en cor­
respondance avec nous, nous ap­
prennent qu’il leur est impossibUf 
de lire le Devoir au commissariat 
canadien, <-n France. On y a plu­
sieurs quotidiens canadiens fran*( 
çnis, mais par le nôtre. Et Ton non* 

cii demande lu raison. Cela est fa­
cile à expliquer. Le sous-ministère 
des affaires extérieures, au Cana­
da, nous a avertis, il y a déjà long­
temps. qu’il ne pnicr it plus i’a*< 
bonnement du Devoir servi au 
commissariat canadien à Paris. 
Nous avons néanmoins continué, 
pendant quatre ou cinq ans d’en«( 
voyer le journal à notre commissa­
riat, à titre purement gracieux. 
L’un dernier, vu la mauvaise xo- 
lonté persistante du gouvernement 
fédéral et son obstination ù refu­
ser d’abonnir le commissariat au. 
Devoir, pour le bénéfice des voya­
geurs canadiens-français qui, da 
séjour à Paris, allaient l’y lire là, 
nous avons dû supprimer cet envoi 
de nos listes. Des Canadiens fran­
çais nous ont alors écrit de Paris 
mèrm. nous demandant de faire 
des instances auprès du sous-minis- 
lère des affaires extérieures, à Ot­
tawa, afin qu’il paie un abonne­
ment au Devoir au commissariat 
de Paris, Nous nous sommes mis 
en relation avêt* Ottawa, mais ce 
fut peine perdue. On ne nous don- 

j na aucune raison du refus, sauf 
! qu’on le réitéra de nouveau. Nous 
. ne comprenons pas bien pourquoi, 

tandis qu’Ottawa paie, avec Tar- 
gmt de tous les contribuables, des 

! abonnements à plusieurs quoti- 
i die. s canadiens-français, pour In 
commissariat de Paris, on refuse 
de-mettre notre journal sur la liste. 
Il y a mauvaise volonté ou fana­
tisme et c’est tout. Pourtant, les 
Canadiens français qui passent à 
Paris ont tout autant droit de trou­
ver notre journal au commissariat 
que n’importe quel autre quotidien 
canadien. Disons à ceux des nô­
tres qui sont en voyage à Paris 
qu’ils trouveront le Devoir au co­
mité Fnuice-/t/iicr/(îHe 82, Champ» 
Elysées

Comme notre maire
On croit, à Toronto, que le maire 

Tommy Church, jaloux des palmes 
de notre maire et de ses lauriers, 
va se porter candidat, aux élections 
fédérales, à Toronto, d’ici quelques 
semaines. Le maire de Toronto s’est 
taillé un fief à perpétuité, dans sa 
ville, comme notre maire à nous, 
dans la nôtre. Et il veut l’agrandir»

Parti -pris
Un lecteur de la Gazelle prolea- 

tc, dans une. lettre qu'elle insère, ce 
matin, contre le genre d'informa­
tions politiques tendancieuses qu'el­
le publie en dépêches d’Ottawa, de­
puis quelque temps. Il y est ques­
tion, chaque jour, de là démorali­
sation du parti libéral, du manque 
d’organisation des progressistes; on, 
y grossiI 1rs suites de «a retraite do 
tel ou tel politicien libéral qui ne 
peut plus ou ne veut plus être can­
didat, bref, on y crie tous les jours 
à P anéantisse ment de l’opposition. 
L'auteur de cette lettre à la Gazette 
ignore évidemment certaines cho~, 
ses; d'abord, que le principal rédac­
teur politique de la Gazette, à Ot­
tawa, est un ami de vieille date du 
premier ministre, M. Meighen et 
un do ses plus fervents admira­
teurs; ensuite, qu’il est de tactiquo 
courante de crier à la demoralisa­
tion de l’ennemi, de façon à impres­
sionner ceux qui croient une cho­
se parce qu’elle est imprimée; et 
enfin, (pie la Gazette ne recule, pas 
plus que n’importe quel autre jour­
nal de parti, devant cc que ce lec- 
leur appelle "asinity and piffle" — 
les contes à dormir debout 
quand il s’agit d’élections, Cc n’est, 
pas dans les journaux de partis 
qu'il faut chercher de cc tornps-ci; 
l’information politique impartial^ 
et sensée mais dans les journaux 
réellement indépendants des grou-* 
pc.s politiques qui s’affrontent pen-c 
niant la campagne présente. Or ces 
journaux sont assez rares

G. P.

M. Sauvé eî la politique provinciale
Une déclaration du chef de l'opposition à Québec.

Il y a eu. hier, aux bureaux d’or­
ganisation de Tonposltlon provin­
ciale, une réunion composée de 
quelques cultivateurs, d'ouvriers, 
etc., au sujet des prochaines élec­
tions parliriles et des élections gé­
nérales pour l'Assemblée législative. 
On y a discuté la ligne de conduite 
qui devrait être prise en face des 
élections fédérales. 11 y aura pro­
chainement une autre réunion plus 
complète (h s principaux dirigeants 
de l’opposition provinciale.

On a parlé, hier, de la nouvelle 
tentative du gouvernement de Qué­
bec de faire peser sur lu tête de 
l’opposition (te Québec ,c poids de 
l’administration fédérale durant la 
guerre, et Ton s'est fortement élevé 
contre évite tactique que Ton a 
qualifiée de déloyale et injuste en­
vers M. Sauvé.

UNE DECLARATION DE M. 
SAUVE

Au cours de relie réunion, le 
chef de l’opposition a fait la dé­
claration suivante:

"Je n'ai point changé d’opinion 
et ma politique provinciale est ab­

solument indépendante de celle 
d’Ottawa. Je sais bien cependant 
que mes adversaires vont tout faire 
pour essayer de soulever contre 

»moi les préjugés qu’ils soulèvent 
contre le gouvernement d’Ottawa, 
encore composé de conservateurs 
et de libéraux, sous un nouveau 
nom.

“Leur but est de faire oublier ten 
fautes du gouvernement de Québec, 
en me rendant responsable des ac­
tes du gouvernement d’Ottawa, dont 
j'ai séparé ma cause depuis 1916. 
J’ai confiance que mes concitoyens 
me connaissent assez pour ne 
point douter de ma sincérité et 
pour ne point se laisser tromper 
par mes ennemis.

“On me demande d'appuyer occa 
laines candidatures particulières, 
afin de me donner l’occasion de ma 
défendre et de démasquer certains 
champions. D’autres disent que jo. 
suis citoyen du pays et que je n'at 
pas le droit de rester indifférent 
dans In circonstance.

“Je connais mon devoir, et Je nq 
trahirai pas mon pays, ni mes conv 

(suite à la dernière page) *
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LES PARTIES DECISIVES
DANS LA LIGUE DE LA CITE

Les joutes de samedi et de dimanche, au parc At­
water et au terrain du Shamrock, décideront 
du championnat.

Les amateurs de basse-bail qui 
ont suivi cette saison les joutes de 
la Ligue de la Cité, attendent avec 
impatience les joutes finales qui dé­
cideront du championnat de 1921. 
Il ne reste plus que trois parties ù 
jouer pour décider du titre. Ce sont 
les suivantes:

Samedi, an parc Atwater.
2 heures. — Crescent vs Indiens.
4 heures. — Indiens vs Athlétioue.

Dimanche, au Shamrock 
2h. 30. — Crescent vs Athlétique.

L’Athlétique qui a remporté une 
victoire décisive sur les Indiens, 
mardi après-midi, parait avoir de 
grandes chances de se classer bon 
premier et de remporter les hon­
neurs pour la présente saison. Bil­
ly Innés que nous avons vu, hier, 
paraît très optimiste. Néanmoins, 
il ne se considdère pas encore com­
me champion. “L’Athlétique en a

encore deux rudes parties à jouer”, 
a-t-il dit, “et l’on ne sait jamais 
ce qui peut arriver au jeu de base­
ball. .l’espère cependant”, a-t-il a- 
jouté, “que nous allons remporter 
le championnat, et j’ose dire que 
nous l’aurons bien mérité. Per­
sonne ne pourra faire autrement 
qu« de dire que nous avons fait 
notre possible pour nous classer 
premiers".

Les amateurs de base-bail .s’accor­
dent ii dire que la Ligue de la Cité 
a donné, cette année, une qualité 
supérieure de sport. Les clubs 
n’ont pas obtenu un succès finan­
cier, mais ils ont donné du base­
ball comme l’on n'en voit pas de 
meilleur dans la ligue Internationa­
le. Les partisans des clubs vou­
dront donc aller voir les dernières 
exhibitions de la saison, samedi, 
au parc Atwater, et dimanche, au 
terrain des Shamrocks.

Blarney Hov, 102, W. Taylor, 
little Gink,' 113, K. Atkinson. 
Bohcn-na Breena, 108, O. Atwell. 
Kdith K., 108, J. Smith.
Tarascon, 11, C. White.
Plantagenet, 108, W. Hinphy. 
George W., 109, J. Connors.

Temps: 1.45 2-5.
Pari de $2,00 sur First Pullet a 

rapporté $6,30 e«i premier, $4,50 en 
deuxième et $3.40 en troisième. 
Crimson Rambler $13,05 en deux­
ième et $7,80 en troisième, Jusa 
Fancy $3,50 en troisième.

SEPTIEME COURSE. 6 1-2 fur- 
longs. Bourse $600,00. 3 ans et plus. 
A réclamer. Valeur au vainqueur 
$475.00.
War Smoke, 11, A. Arvin.
Altamaha. 113, J. Kennedy.
Drapery, 108, J. Snijth.
Princess Lou, 106. H. Gibson. 
Plantarede, 106, E. Moore.
Hatrack, 106, W. Taylor.
Duke of Shelby, 104, C. White. 
Discord, 106, N. Foden.
Sweet Patucie, 99. O. Atwell. 
Waking Dream, 102, J. McAlanev. 

Temps: 1.24 2-5.
Pari de $2,00 sur War Smoke a 

rapporté $5.80 en premier. $3.70 en 
deuxième et $3,90 en troisième. Al- 
tamaha $3,90 en deuxième et $3,80 
en troisième. Drapery $9,05 en troi­
sième.

LA REUNION 
DE KEMPTON

La deuxième réunion de courses 
du Manitoba Jockey Club commen­
cera lundi prochain à la piste Kemp- 
ton à Laprairie. Le secrétaire des 
courses M. Fred Gerhardy a réuni 
un beau groupement d’épreuves qui 
sauront satisfaire tous les goûts de 
nos amateurs de courses. Kempton a 
toujours été un endroit favori pour 
les turfistes. On s’y rend en auto 
par le magnifique chemin de Laprai­
rie et les facilités de transport par 
le chemin de fer assurent aux ama- 
♦"Hirs un retour à des heures satis­
faisantes à la ville. Plus de 300 che­
vaux ont déjà retenu de l’établement 
à la piste dont la présidence a été 
confiée à M. E. C. St-Père. .Celui-ci 
nous déclarait hier que Kempton se­
rait tout probablement changée en 
piste d'un mille l’an prochain si le 
résultat financier du meeting qui 
commencera lundi prochain à la 
piste est satisfaisant. Le programme 
des courses comprend plusieurs é- 
preuves de courtes et longues dis­
tances, et comme le handicapping 
a été très bien fait cette année sur 
les pistes de la Québec Bredders and 
Racing, il faut s’attendre à des arri­
vés très contestées. Les trains a des­
tination de la piste de Kempton par­
tiront de la gare Bonaventure à 
1.15 et 1.35 p. m. précises. L’admis­
sion à la piste sera de $1.25, taxe 
comprise. La direction de Kempton 
fait savoir au public que le program- 
me quotidien sera expédié de façon 
à permettre aux amateurs de reve­
nir le plus promptement possible à 
la ville. A lundi prochain.

------- H-------- ----------- -----—.

Le St>Arsène
est victorieux

Le Saint-Arsène a défait le Saint- 
Hyacinthe par 5 à 1, hier après-midi 
au Parc Atwater, dans la première 
partie de la série entre ces deux 
clubs.

l’bnld Rose lançait pour le Saint- 
Arsène et il n’alloua que cinq coups, 
réussis. Lindsay en accorda six. Le 
point des visiteurs fut compté 
une erreur de Culver.

LES COURS DE BROSSEAU
Les membres qui désirent suivrent 

les leçons de boxe du professeur 
Eugène Rrosseau devront se présen­
ter, ce soir, pour faire leur inscrip­
tion.

-----a

sur

ST-HYACINTHE
Wallace, If. 
Brown. 1b , 
Farrand, 3b 
Ferry, ss ,.. 
Lindsay, p .. 
Doyle, cf .. 
Bowdcn, rf . 
Starke, 2b .. 
Bousquet, c

3
3
4 
4 
4 
3 
3 
3 
3

La réunion de
Mont-Royal

Ces épreuves disputées, hier a- 
près-midi. à la piste du Back River 
Jockey Club, à Saint-Laurent, ont 
donné les résultats suivants:

PREMIERE COURSE, 5 1-2 fur- 
longs. Bourse $500.OU. 3 ans et plus. 
A réclamer. Valeur au vainqueur 
$400,00
‘St Kerwin, 112. W. Hinphv. 
‘Waac, 106, H. Gibson.
Helen Lucas, 104, A. Arvin.
Lavagas 107, E. Moore.
Tommie C. 113, J, Kennedy.
Mays Bob. 109, O. Atwell.
Horine. 112. C. White.
John Uhl, 109, J. Smith.
Clean Sweep. 112. W. Tavlor. 
Frippery, 111 J. Penalvèn.
Sweet Violet. 109, N. Foden, 
’Adornat, 107, C. Forest.

'Champ.
Temps: 1.10 4-5. Piste lente 
Pari de $2.00 sur St Kerwin 

(field) a rapporté $3,70 en premier, 
$3.40 en deuxième et $2.70 en troi­
sième. Waac (field) $3,40 en deux­
ième et $2.70 en troisième. Helen 
Lucas $9,05 en troisième.

DEUXIEME COURSE. 5 furlongs. 
Rourse $500,00. 2 ans. Nés au Cana­
da. Valeur au vainqueur $400.00. 
Torpedo, 116 P. Chapell.
Donicnne, 113, N. Foden.
Worthy of Apollo. 113. J. Penalven. 
Tag Day, 113, F. Bullman.
Oka e, 107 C. Forest.
Lardo. 107, E. Atkinson.
Darantric, 116.' O. Al well.

Temps: 1 06 2-5.
Pari de $2,00 sur Torpédo a rap­

porté $8,00 en premier. $3,25 en 
deuxième cl $3,10 en troisième. Do- 
rienne $3,00 en deuxième et $2,80 
e.\ troisième. Worthy of Apollo $6.- 
30 en troisième.

I ROISIEME COURSE. 5 furlongs. 
Bourse $550,00, 3 ans et plus. A ré­
clamer. Valeur au vainqueur 
Diocletion, 110 E, Atkinson.
’Mary Krb, 113. J, Kennedy.
Dudle Bug. 113. C. White.
Peaceful Star, 113. J. Penclaver 
‘Janwmima, 105, N. Foden 
Billy Joe. 113, W Taylor.
Lady Hester. 113, C. O’Mahonev 
Doctor 1), 113, J. Connors.
Vim. 113, J, Smith.
Montague, 116, H. Gibson, 
Draftsman. 110, O. Atwell.

’hainp.
Temps: 1,04 3-5.

Les parties dans les 
grandes ligues

New-York, 30. — Los New-York 
Giants, quoique inactifs hier, ont 
remporté le championnat de la Li­
gue Nationale en vertu des deux 
défaites que Pittsburg ont subi aux 
mains des Saint-Louis.

Les Giants sont maintenant deux 
parties et demie en avant de leurs 
adversaires. Si les Giants perdent 
toutes leurs parties et que les Pitts­
burg gagnent les siennes, New- 
York sera même une demi-partie 
en avant.

Score des joutes de St-Louis:
Première partie

Pittsburg. . .0000013000—4 1C 2 
St-Louis . . .2101000001 5 10 2

Copper (t Gooch; Desk, North et 
| Clemons.

Deuxième partie
I Pittsburg............... onOOflO—0 5
I St-Louis............... lOOllx—3 5

Morrison et Brottam; Sherdel 
| demons.

POSITION DES CLUBS

New-York.............. G. P. P.C.
95 55 .633

Cleveland . . 93 58 .616
St-Louis..................... 79 73 .520
Washington . . 76 73 .510
Boston............... 75 7ü .4i»7
Détroit .... 71 79 .473
Chicago................... 60 91 .397
Philadelphie, . . .

--------------- —«-------
53 97 .353

Le boulingrin
Samedi après-midi, ô 3 heures, 

aura lieu l’ouverture officielle du 
terrain de boulingrin du Notre-Da­
me de Grâce Curling Æ Bowling 
Club. A cette occasion le club recc 
vra la visite des leubs Outremont, 
Westmount, M.A.A.A. et Montréal- 
Ouest. Chaque club sera représenté 
par une équipe de nuatre joueurs. 
Le gazon est en parialtc condition 
et les parties promettent d’être in­
téressantes.

o
î

et

POSITION DES CLUBS
G. P. PC.

New-York . . . . 93 57 .620
Pittsburg. . . . . 80 62 .589
St-Louis . . . . . 86 65 .570
Boston .... . . 79 73 .520
Brooklyn. . . . ,. 75 75 .500
Cincinnati . . . . 69 81 .460
Chicago . . . . 62 83 .428
Philadelphie . . . 50 102 ,329

LIGUE AMERICAINE
LES YANKEES VICTORIEUX
Philadelphie, 30. — En battant 

Philadelphie par 5 à 0, cet après- 
midi, le New-York a fait un nou­
veau pas vers le championnat de 
la Ligue Américaine. Comme Cle­
veland a été défait par Chicago, les 
Yankees n’ont l>esoin que d’une 
victoire pour décrocher ie cham­
pionnat.

Shawkey n’a accordé que qua­
tre coups réussis. Il ne fut jamais 
en danger. Les Yankees ont fait 
neuf coups réussis sur les balles de 
Harris.

Babe Ruth n’a pas Joué, à cause 
d’un malaise'.

Score détaillé: j
NEW-YORK

Ab R H Po A E

Le rugby au National
UNE PARTIE AVEC 

LE GRAND - TRONC DEMAIN
Demain après-midi, à 3 heures, 

l’équipe de rugby du National, rece­
vra sur son terrain, l’équipe du 
(irand-Tronc. Les femmes et les 
enfants serotn admis gratuitement. 

----------------- -»-----------

Chemin de fer National 
du Canada

CHANGEMENT DANS L’HORAIRE 
DES TRAINS DE VOYAGEURS 
A PARTIR DU DIMANCHE 2 OC­
TOBRE 1921

Le chemin de fer National du Ca­
nada annonce un changement géné­
ral dans l’horaire des trains de 
voyageurs à partir du dimanche 2 
octobre. A et après cette date, le 
service sur la subdivision de Mont- 
fort sera ]e suivant:

Pour le nord
Départ de la jonction de Mont- 

fort à 4 h. 45 p. m. tous les jours 
sauf le dimanche pour Huberdeau 
et les gares intermédiaires, raccor­
dant avec le train du Pacifique Ca­
nadien qui part de Montréal à 3 h. 
30 p. ni.

Pour le sud
Départ de Huberdeau à 5 h. 30 

a. m. les mercredis, jeudis, vendre­
dis et samedis, arrivée à la jonc­
tion de Montfort à 8 h. 15 a. m. 
raccordant à ce dernier endroit a- 
vec le train du Pacifique Canadien 
qui est attendu à Montréal, gare Vi­
gor. à 9 h. 45 a. m.

Départ de Huberdeau à 1 h. p. 
m. le samedi seulement, arrivée à 
la jonction de Montfort à 4 h. 25 p. 
m„ raccordant à ce dernier endroit 
avec le train du Pacifique Canadien 
attendu à Montréal, gare Viger, à 
7 h. 20 p. m.

Départ de Huberdeau à 6 h. p. 
ni. le dimanche seulement, arrivée 
à la jonction de Montfort à 8h. 45 
p. m., raccordant à ce dernier en­
droit avec le train du Pacifique Ca­
nadien qui est attendu à Montréal, 
gare Viger, à 10 h. 15 p. m.

On peut obtenir des renseigne­
ments supplémentaires en les de­
mandant aux agents de billets du 
chemin de fer National du Canada.

(réc).
----------------- *------------

Chemin de fer
du Grand Tronc

8425.

30 t 5 24 8
P

ST-ARSENE

de $2.00 sur Diocletion a 
15 en premier, $3.25 

en deuxième et $3.30 en troisième.

an
9 ! rapporté

Singher, rf ......... 3
Cutter, 2b 
Culver, ... 
Carmel, 1b ... 
Lamothe, If ..,
Rose, p ........
Win go, c .......
Desjardins, cf 
Major, ss __

1
3
0

15
2
Ô
3
1*>

Dudle Bug

28 5 6 27 17 2 
000000100—1 
1010002Ix

St-Hyacinthe
St-Arsène __

Sommaire : 2 buts, Starke, Culver; 
but volé, Carmel; coups de sacrifi­
ces. Brown, Singher; buts sur balles 
de Lindsay 3, de Rose 1 ; retirés au 
bâton, par Lindsay 7, par Rose 2; 
frappés par le lanceur. Lindsay (Ma­
jor); 1er but sur erreurs, St-Hva- 
cinthe 2; St-Arsène, 3: double jeu, 
Rose à Cutter à Carmel Starke à 
Brown, Culver ù Cutter à Carmel. 
laissés sur buts, St-Hyacinthc 4; St- 
Arsène 5. Temps, 1.45. Arbitres, Ré­
langer et Payette.

Au National
u y aura, ce soir, à la palestre du 

National, rue Cherrier, une assem­
blée de la Ligue de quilles des mai­
sons d’affaires, dans le but de re­
cevoir les inscriptions des équipes 
et de préparer le calendrier des jou­
tes pour la prochaine saison qui 
s’ouvrira bientôt. Tous les clubs qui 
faisaient partie de la ligue, l’an der­
nier et les maisons qui désirent con- 
courrir dans ces séries sont priés 
d’être représentés à la réunion de 
ce soir qui est convoquée pour 8 
heures précises.

CULTURE PHYSIQUE

Les membres de la sous-commis­
sion de la culture physique sont in­
vités à être présents à l’assemblée 
qui aura lieu ce soir à 8 heures au 
gymnase de l’Association. Des ques­
tions importantes seront discutées.

et $4,50 en troisième.
$3,65 en troisième.

QUATRIEME COURSE. 6 fur- 
longs. Bourse $600,00. 3 ans et plus. 
A réclamer. Valeur au vainqueur 
$475.00.
*1 tnancial Rooster. 115, W. Taylor, 
(doom, 115, F. Bullman.
Lewis B., 105. E. Moore.
Olive James, 115, O. Atwell.
Light Fantastis, 110, H. Gibson. 
Guardsman, 115, C. White.
LI, Coronet, 110, N, Foden.
Fringe, 110. J. Penal ver.
Semper Stalwart. 110. E. Atkinson. 
Margaret N., 112 12. V. Jenkins.
•'key Jane, 110, J. Connors.
Sain Rose, 115, C. O’Mahouev. 
Temps: 1.18. Piste lente. '
Pari de $2,00 sur Financial Boos­

ter (field) a rapporté $12,00 on 
premier. *5.25 en deuxième et 3,- 
/.» en troisième. Gloom $8.60 en 
deuxième et $5,55 en troisième. Le­
wis R. .“6.20 en troisième.

CINQUIEME COURSE. 5 fur- 
longs, Bourse $550,00. 3 ans et plus. 
A réclamer. Valeur au vainqueur 
$425,00,
Glenn, 113, W. Hinphv.
Rafferty, 113, W. Taylor.
Douglas Fairbanks, 113. J. Connors. 
Lady Ivan, 113. O. Atwell 
’Lilian G.. 113. J. Smith.
Lady Milfred, 108. E. Moore.
’Nick London. 110. H. Gibson, 
(•olden Bed, 113. C. White 
Sen Board, 110, E, Atki nsovi. 
Liberator, 113, J. Xieholl.
Hip O’Green, 110, N. Foden.

‘Champ.
Temps: 1.03 2-5.
Pari de $2,00 sur Glenn a rap­

porte $8.85 en premier, $5.70 en 
I. me et $4,05 en troisième. 

Rafferty $7.80 en deuxième et $4.- 
( Y .fi1 troisième. Douglas Fairbanks $4.20 en troisième.

SIXIEME COURSE. 1 mille. Bour­
se $600.00. 3 ans et plus. A récla­
mer. Valeur nu vainqueur $475,00.

First Pullet. 103, A. Arvin. 
Crimson Rambler. 101. H. Gibsun. 
Just Fancy, 108, N. Foden.

Fcwster. If . . . 3 1 0 0 0 1
xBaker .... . 1 0 0 0 0 0
Both, If ... . . 0 0 0 0 0 0
Pekinputigh, ss. 4 1 1 1 6 f
Miller, cf . . 2 5 0 0
Meuse!, rf. . . . . 4 0 ï 1 î I
Pipp. 1b . . , i lu o 0
Ward, 2b. . . . . 3 0 0 5 3 0
McNailv, 3b . . .4 1 1 1 1 0
Schang, c.. . . I 4 0 0
Shawkey, p. . . . 4 0 2 0 0 0

Totaux . . . 34 5 9 27 11 2
x—A frappé pour Fewster à la

9t.
PHILADELPHIE

Ab B H Po A E
i Vitt, rf. . , . . . 4 II 1 1 0 0
; Dvkes. 2b . . . . 3 0 1 4 1 1
! C Walker. If . . 3 0 0 0 0 0
î Perkins, c.. . . . 3 0 t 10 0 0
Welch, cf. . . . 4 1) 0 1 0 0

i Galloway, 3b , . 4 0 0 0 6 1
j CaHowav, ss. . 4 0 1) 0 1 0
| Brtmll, 1b., . . 4 0 1 11 0 0
Harris, p. . . . . 3 0 0 0 4 ü

Totaux . . 31 0 4 27 12 2
Score par manche:

New-York. . 021000200- 5 9 2
Philadelphie OOOOOOOOO 0 l o

Sommaire. - Trois buts, NfcNnl-
i lv, Miller. Home-run. Prt’kinpaua.
! But volé, Fcwster. Sacrifices, Ward,
Pipp. Doubles jeux, Gallowav, m-
kes et Pt rkins Prekinpaug, Ward
et Pipp. Laissés sur les buts, New- 
York 7, Philadelphie 8. Buts sur 
balles, de Harris 3, do Shawkey 4. 
Retirés par Shawkey fi, par Har­
ris 6. Wild pitch, Harris. Arbitres, 
Moriarity, Wilson et Nallin. Temps, 
2.05.

A Boston :
Washington. . ,100100000 2 11 1 
Boston . . . 10()0040()x 5 fi 2 

Johnson et Piclnich, Gharrity; 
I Jones et Walters,

CK vela ml. . 000000000
Chicago. . . . 201100111 x 

Sntheron, Caldwell et 
Ken* et Scludk.

0 6 2 
5 10 2 
O’Neill;

A partir du dimanche, 2 octobre, 
le service complet entre Montréal, 
Sherbrooke et Portland sera com­
me suit:

Pour l’est
Les trains partent de Montréal, 

gare Bonaventure:
A 8 h. 30 a.m. tous les jours pour 

Sherbrooke, Portland et les sta­
tions intermédiaires, arrivant à 
Sherbrooke à 12 h. 30 p.m. et à 
Portland à 7 h. 30 p.m. Service de 
wagon-salon-café.

A 4 h. 16 p.m. tous les jours sauf 
dimanche pour Sherbrooke, Island 
Pond et les stations intermédiai­
res, arrivant à Sherbrooke à 8 h. 
40 p.m. et à Island Pond à 10 h. 25 
p.m. Wagon-salon de Montréal à 
Sherbrooke.

A 11 h. 30 p.m. tous les jours 
pour Sherbrooke, Portland et les 
stations intermédiaires, arrivant à 
Sherbrooke à 4 h. 20 a.m. et à Port­
land à 11 h, 40 a.m.

Wagons-salons et lits de Mont­
réal à Sherbrooke et à Portland. 
Ix‘s voyageurs peuvent demeurer 
dans le wagon-lit à Sherbrooke 
jusqu’à 8 h. a.m.

Pour l’ouest
Les trains arrivent à Montréal, 

gare Bonaventure:
A 7 h. 05 a.m. tous les jours, dé­

part de Portland à 5 h. 30 p.m. et 
de Sherbrooke à 1 h. 50 a.ni.

Wagons salons et lits de Port­
land et de Sherbrooke à Montréal. 
Le wagon-lit est prêt v occuper à 
Sherbrooke à 10 h. p.m. la veille 
au soir du départ.

A 12 h. 15 p.m. tous les jours, 
sauf le dimanene, partant d’Island 
Pond à fi h. 30 a.m. et de Sher­
brooke à 8 h. 10 a.m.

A 6 h. 50 p.m. tous les jours, 
ourlant de Portland à 7 h. 45 a.m. 
■t de Sherbrooke à 3 h. p.m.

Wagon-salon-café de Portland à 
Montréal,

(réc.)

LA LISEUSE
COLLECTION DE ROMANS, PUBLIES 1N-EXTENSO 

A METTRE ENTRE TOUTES LES MAINS
__Henri Ardel
Henri Ardcl

Tout nrive 
Tout arrive.

30 sous — chaque volume — 30 sous
(.fttr mm veil# collection « <1tc établie avec un soin particulier, pour Ici 

mères <lc famille et leurs grands enfanta, et tous ceux qu| ne veulent Que da 
la littérature honnête et de valeur.

Lise? dans la * 
Intitule "Au Pays
nadn.

llevue des Deux Mondes", l'article du maréchal Fayolle, 
de l’Erable", journal de la mission française nu Ca-

<10 sous, franco.

I.HtKAIKIi: I>EOM
251-EST, RUE STE-CATHERINE, Montréal

Pacifique Canadien
Changements dans l'horaire des 

trains de ooyaaeurs
LTn changement général dans 

1 horaire des trains de voyageurs 
entrera en vigueur dimanene, le 2 
octobre, A partir de celte date, le 
service complet entre Montréal et 
les endroits ci-dessous mentionné* 
sep® le suivant d’heure Indiquée 
est l’heure du méridien de l’Est) :
MONTREAL. VAUDREUIL, Rl- 

GAUD, POINTE FORTUNE 
ET OTTAWA
Vers l’Ouest

Us trains quitteront Montréal 
(gare Windsor) comme suit:

/.15 a.m., tous les jours, sauf le 
dimanche, le no 35, pour Toronto, 
arrêtant aux principales gares jus­
qu’à VaudreuiL

8.15 a.m., tous les jours, sauf le 
dimanche, le no 501, pour Ottawa,

arH à toutes les gare», arrivant 
a Ottawa à 11.55 a.m. Wagon-buffet- 
siDon. Raccordement à Vankleek 
HUI pour Hawkesbury.

9.20 a.m., tous les jours, sauf le 
dimanche, le no 503, pour Ottawa, 
n arrêtant qu’à Westmount, Moni- 
real-Oue.st, Ste-Annc, Vaudreuil et 
Vankleek Hill et arrivant à Ottawa 
a 12.20 p.m. VVagon-buffet-observa- 
toire-salon. Raccordement à Vank­
leek HUI pour Hawkesbury.
] 9.20 a.m., dimanche seulement, 
le no 505, pour Ottawa, arrêtant à 
toutes les gares et arrivant à Otta­
wa à 1.00 p.m. Wagon-buffel-obser- 
vatoire-salon. Raccordement à 
Vankleek Hill pour Hawkesbury.

12.15 p.m., le no 517, pour Ri- 
gaod, tous les jours, et Pointe For­
tune, tous les jours, sauf le same­
di, arrêtant à toutes les gares.

1.30 p.m., samedi seulement, le 
no 513, pour Pointe Fortune, ar­
rêtant à toutes les gares.

4.00 p.m., tous les jours, sauf le 
dimanche, le no 509, pour Ottawa, 
arrêtant aux principales gares de 
Montréal à Rigaud et à toutes les 
gares au delà, arrivant à Ottawa à 
7.30 p.m. Wagon-buffet-observa­
toire-salon. Raccordement à Vank­
leek Hill pour Hawkesbury.

4.15 p.m., tous les jours, sauf le 
dimanche, le no 29, pour Smith’s 
Falls et Perth, arrêtant à toutes ks 
gares jusqu’à Vaudreuil.

5.15 p.m., tous tes jours, sauf les 
samedi et dimanche, le no 511, 
pour Pointe Fortune, arrêtant à 
toutes les gares.

6.15 p.m., le no 521, pour Rigaud, 
tous les jours, sauf le dimanche, il 
Pointe Fortune, le samedi seule­
ment,_ arrêtant à toutes les gares.

6.35 p.m., dimanche seulement 
le no 507, pour Ottawa, arrêtant à 
toutes les principales gares, arri­
vant à Ottawa à 10.15 p.m. VVagon- 
buffet-observatoire-salon.

8.15 p.m., tous les jours, le no 
17, pour Sault Ste-Marie, St-Paul et 
Minneapolis, arrêtant à Westmount, 
Montréal-Ouest, Ste-Anne, Vau­
dreuil et Vankleek Hill, arrivant à 
Ottawa à 11.20 p.m. Wagon-buffet- 
observatoire-salon de Montréal à 
Ottawa.

10.15 p.m., tous les jours, le no 
1, “The Imperial”, pour Vancou­
ver, arrêtant à Westmount. Mont­
réal-Ouest, Vaudreuil et Vankleek 
Hill, arrivant à Ottawa à 1.20 a.m.

11.15 p.m., tous les jours, le no 
523, pour Rigaud, arrêtant à toutes 
les gares.

Vers l’Est
Les trains arriveront à Montréal 

(gare Windsor) comme suit:
7.40 a.m., tous les jours, sauf le 

dimanche, le no 516, venant de Ri­
gaud, arrêtant à toutes tes gares.

8.40 a.m., tous les jours, sauf le 
dimanche le no 510 venant de 
Pointe Fortune arrêtant à toutes 
les gares.

8.50 a.m., tons les jours, le no 18, 
venant de Minneapolis, St-Paul, 
Sault Ste-Marie, quittant Ottawa à 
5.50 a.m. et n’arrètant qu’à Vank­
leek Hill, Montréal-Ouest et West­
mount. Wagon-buffet-observatoire- 
salon, d’Ottawa à Montréal.

9.30 a.m., tous les jours, le no 
518, venant de Rigaud, arrêtant ù 
toutes les gares.

9.40 a.m., tous les jours, le no 2 
“The Imperial”, venant de Vancou­
ver, quittant Ottawa à 6.40 a.m. et 
n’arrêtant qu’à Vankleek Hill, Mont­
réal-Ouest et Westmount. Wagon- 
restaurant.

11.40 a.m., tous les jours, sauf le 
dimanche, le no 30, venant de 
Perth et Smith’s Falls, arrêtant aux 
principales gares, de Vaudreuil à 
Montréal.

12.05 p.m., tous les jours, le no 
502, venant d’Ottawa, quittant cette 
ville à 8.35 a.m. et arrêtant à toutes 
les gares d’Ottawa à Rigaud, et aux 
principales gares, de Rigaud à 
Montreal. Wagon-buffet-observatoi- 
re-salon. Raccordement à Vankleek 
Hill pour prendre les voyageurs ve­
nant de Hawkesbury.

5.35 p.m., tous les jours, sauf le 
dimanche, le no 526, venant de 
Pointe Fortune, arrêtant à toutes 
les gares.

6.40 p.m., dimanche seulement, 
le no 508, venant d’Ottawa, quit­
tant cette ville à 3.00 p.m. et arrê­
tant aux principale* gares. Wagon- 
buffet-observntolre-salon. Raccor­
dement à Vankleek Hill pour pren­
dre les voyageurs d’Hawkesbury.

6.45 p.m., tous 1rs jours, sauf le 
dimanene. le no 506, venant d’Ot­
tawa, quittant cette dernière ville 
à 3.13 p.m. et n’arrêtant qu’à Vank- 
letk Hill, Vaudreuil, Ste-Anne, 
Montréii'l-Ouest et Westmount. Wa­
gon-buffet-observatoire-salon. Rac­
cordement à Vankleek Hill pour 
prendre* les voyageurs venant 
d’Hnwkesbury.

8.25 p.m., tous les jours, sauf le 
dimanene, le no 36. venant de To­
ronto, arrêtant aux principales ga­
res. de Vaudreuil à Montréal.

9.45 n.m., dimanche seulement, 
le no 520, venant de Pointe Fortu­
ne. arrêtant à toutes les gares.

10.25 p.m., tous les jours, sauf le 
dimanche, le no 504, venant d'Otta­
wa. quittant cette dernière ville à 
6.55 p.m. et arrêtant à toutes les 
gares, d’Ottawa à Rigaud et aux

! principales gares, de Rigaud à 
Montréal. Wagon-buffet-salon.

(rée.)

DE SI VIVES DOULEUIIS
QU’ELLE RESTA AU LIT

^ —----------- -
La Jeune Madame Beecrofl 

eut une vie malheureuse 
jusqu’au jour où elle prit.. 
du Composé Végétal de 

Lydia E. Pinkham.

Hamilton, Ont.—“J’ai souffert trois 
ans d’une affection féminine et de fnl- 
desse qui en était la conséquence, de 
;ouleurs et d’irrégularité qui me tc- 
lalcnt au lit quatre ot cinq jours 
haque mois. Je via dans le Hamilton 

Spectator l’annonce du Composé Végé 
il de Lydia E. Pinkham. J’en pris, 
e n’ai plus de douleurs et mes époques 
•nt assez régulières à moins que je. 
a me surmène ou que je reste sur 
icd du matin au soir. Je tiens ma 
mison toute seule sans ennuis. J’ai 
-commandé le Composé à plusieurs 
,-ies.”—Mme Emilik Iîeecf.oft, 22f 
ictoria Av. N., Hamilton, Ont.
Depuis quarante ans les femmes rc 

intent comment le Composé Végét; 
î Lydia E. Pinkham rétablit leu 
mte lorsqu’elles souffrent d’affoc 
ms féminines. Si vous êtes atteinte 
une affection particulière au: 
-mes pourquoi n’essayez-vous p-a 

î Composé Végétal de Lydia E. Pink 
■un? 11 est tiré de racines et rie sim- 
ies: il ne contient aucun narcotiqu* 
X drogue nocive.
Pour conseils spéciaux les dames 

ont priées d’écrire à la Lydia E. 
Jinkham Medecine Co. à Lynn, Mass.

EDUCATION 
L’anglais enseigné par la poste

25c U leçon
Toute dernière méthode. Uéaultats enipre- 

nants en quelquco semaine*
Je garantis psr écrit faire lire, écrire et 

parler mon clère en anglais dans l'espace 
de 40 leçons. Etablie il y a 12 ans.

Ecrire ponr détails 
Mlle BLANCHE FISHER, Dept. 70 

1264 bt. Lexincton, New-York, N.Y.

TARIF DES 
PETITES AFFICHES

DEMANDES D’EMPLOI ! — 21
mots, 20 sons, et 1 son par mol snppléaaen. 
taire.

DEMANDES D'ELEVEE i — Jnsqn'A 25 
mots, 20 sons, et 1 son par mot supplémen­
taire

TOUTES LES AUTRES DEMANDES s — 
Jusqu'à 25 mots, 20 sous, 1 sou par mot sup­
plémentaire.

CHAMBRES A LOUER : — 15 sous jus­
qu'à 20 mots, 1 sou par mot supplémentaire

TROUVE : — Jusqu'à 20 mots, 20 sou*. 1 
sou par mot supplémentaire.

PERDU : — Jusqu'à 20 mots, 20 sous, 1 
son par mot supplémentaire.

MAISONS, MAGASINS, ETC., A LOUER : 
— Jusqu’à 20 mots, 25 sous, 1 sou par mot 
supplémentairo.

A VENDRE : — Jusqu’à 20 mots, 20 sous 
1 sou pur mot supplémentaire.

CARTES PROFESSIONNELLES, tarif sur 
demand*.

AVIS LEGAUX . — 15 sous la lisrne ante
NAISSANCES, DECES, MESSES s — 50 

sous psr Insertion.
REMERCIEMENTS : — 50 sous.
CARNET MONDAIN. NOTES PERSON. 

STI t «-Q RTC ,  *1 so par Ipsertlon. 

AUTOMOBILES

CHAUFFKUnS MECANICIENS demandés. 
Suivez les cours. Jour ou soir. Licence ga­
rantie, position assurée. Cours privés pour 
dames. S'nd. Ouulouité, VOS Demontigny Est. 
Tél. Est 4344.

A VENDRE
A vendre ou à louer grande maison dé­

tachée avec grand terrain en verdure. Aus­
si garage pour 2 automobiles; près Dames 
du Sacré-Coeur. Srult nu-RéoolT». S’adres- 
ser à Chs Langlois, 105. Saint-Paul Est.

ACCORDEUR DE PIANO
ALEXANDRE GERMAIN

Accordeur de pianos, réparations de tou­
tes sortes, ouvrage garanti ; ancien profes­
seur d’nccordnge à Nazareth. S’adresser No 
432 uvenue Mnut-Rovnl Est. Tél. St-Lgjuli
374S ou Calumet 1405.1.

REPARATIONS
MEI BLES de toutes sortes polis et rem­
bourré» ; matelas et Waldorf refaits. 
Echangeons meubles neuls contre vieux. 
Rolland Frères et Cle, 12*4 St-Dents «t 
Laurier. St-Lools 3S7w.

SfettRURIERS

E. TELLIER
serrurier-armurier, 268 Dorchester Est, on­
gle Saint-Denis, Montréal. Expert en répa­
rations de gramophones, serrures, clef», or­
mes à teu. Prompt travail. Satisfaction 
garantie.

COiXEGE DE BAKBlEiCs
Vouics-vous occuper une excellente posi­

tion avec le plus haut solaire paye ï Quel­
que* semaines d'apprentissage suffisent t 
système moderne. Position assurée, pourcen­
tage pavé en apprenant. S’adresser Staler 
Barber College. «2 Bt-l-oorstit.
------------- OEUFS ET VOLAILLES

Nous sommes maintenant prêts, avec des 
sujets de choix, pour vos expositions loca­
les. Demandez notre brochure, illustrée rte 
29 gravure», des races de pintles, canards, 
oies, dindes, pigeons, faisans, paons, pin­
tades, etc.. A 25 sous par poste Indisiwn- 
sible. Cartes postales en couleurs stricte­
ment naturelles, de tontes les rares, à 10 
sous chacune. Collection de 12 cartes, fl j». 
25 cartes, *2.00. Extra spécial : 40 belles

rlles Minorque noires, à ?2 50 pléee Pou- 
Gamplne dorée, avec 11 poulets de trois 
semaines *10 Dinde avec « d'ndosis de 
4 semaines. *15.00. Extra choix. Beaux trios 

d'olrs de Toulouse ou Emhden. trios de pin­
tades *0. Pigeons-voyageurs, aucune nuan­
ce, jeunes. *2.50 la paire. Tumblers Jaunes. 
*4. Vantail* noirs, *4. Hthnm blancs. *5. 
Plr-grférhe bleu-mnrtne. *4.00 Hirondelle 
bleue. *5. Archangel. *5.00 Carneaux, *3 5(1 
Tourterelles Jaune*, *4. Coupe Tru-rnettcr 
allemand noir. *7 Coupe, bleu anglais. AV 
Turbitts aile noire, *3 50. Coqs pour expo­
sition. toutes les races. Garantis plafre. 
Pr4x sur deinnnrte. Ecrivez vos besoins. In­
cluez toujours timbres pour réponse vite 
et assuré*, la Ferme Avicole Yamnska. St- 
Hvnelnthe. Ou*.

> A Perfection en fait de Cigwes

HABANA g

Club Selections 9
GRANDEUR I

2 pour 25c |
fl ‘un CIGARE DE QUALITE I

— AJT

v<nd <lue deux Choses I
(tiapeaiufei Satisfaction H

* Il SIM eicuev JPPlateau 50*6 PUl» «»*!•

Kaiiea nettoyer et remodeler ch*-
pe»ux par les aeula véritable* ehapo- 
liera spécialiatea à Montréal.

AVIS AUX 
ELECTEURS

ELECTIONS
MUNICIPALES

LA LISTE DES ELECTEURS, 
qui doit servir pour les élec­
tions municipales du mois d’oc- 
lobre prochain, contient l’a­
dresse des électeurs entre le 
aois de mai 1920 et le mois de 
nui 1921.

' IiS ELECTEURS sont donc 
.iriés de prendre note qu’ils vo- 
eront, AU MOIS D’OCTOBRE 
‘HOCMAIN, dans le quartier 
>ii ils résidaient ENTRE LE 
VJOIS DE MAI 1920 ET LE 
10IS DE MAI 1921.
Cependant, comme un certain 
ombre d’entre eux ONT DE- 

d EN A GE DEPUIS CETTE 
:POQUE et que les CARTES 

qu’envoie le Greffier de la Cité 
aux électeurs seront expédiées 
A LEUR ANCIENNE ADRES­
SE, les intéressés sont priés de 
ui donner, par écrit ou verba- 
cment, LEUR ANCIENNE ET 
EUR NOUVELLE ADRESSES 

VINS! GUE LEUR OCCUPA­
TION. afin qu’il puisse leur fai­
re parvenir à leur adresse ac- 
tuelie LA CARTE indiquant 
l’endroit où ils peuvent voter.

RENE RAUSET,#
Greffier de la Cité, 

îureaqi du Greffier de la Cité, 
Hôtel de Ville,

T-vnt-éo|. 27 seotèmbre. 1921.

CHANGEMENT
D’HORAIRE

Un changement dans les heu­
res des trains (y compris le ser­
vice de la banlieue de Montréal) 
sera effectué le

2 octobre 1921.
On peut dès maintenant obte­

nir des renseignements auprès 
des agents.__________________

CHANGEMENT GENE­

RAL D’HORAIRE
en vigueur

Dimanche, le 2 octobre 1921
Pour renneifi-rw'menta * adresser 

max agents de billets.

d Cour SupérieureProTlnc* de Québec,
DUtrfrt de Montréal.
No. 22«*. ,Commissaires d Lcolcs pour la mu- 
nlclpnllt^ scolaire <Ki village cio Saint- 
Laurent comté rtc Jacques4.nrticr, dmunn- 
rtcurs versus .1. Walter Cingc. agent rtc la 
ville <1e Buffalo, étui rtc New-York et 
J.gin William Ibmsfleld. agent d< la cité de 
Hamilton, province d'Ontario, faisant af­
faires à Montréal, comme courtiers d'im­
meubles sous la raison de “J. Walter Gags 
Renltv Company”, défendeurs.

Il est ordonné aux défendeurs de com­
paraître dans le mois. ^ D EPA T! R, 

Dépu té-protonotaire.

Canada. ? CoUf de Circuit
Protlnn d. Québec \ du district d» M.ntr.ul 

No 1655*

I>onard G. de Tonnancour. faisant af- 
’ faire* seul à Montréal, sous la raison s<>- 
i claie de “U ('. de Tonnancour Enreg,'. de- 
I mandeur, contre F.-Faillie Audet, de lu Lue 
I de Montréal, défendeur.

Il est ordonné nu défendeur de compa­
raître dan* le mol*.

I Montréal 20 septembre 1921.
Par ordre: A. W. STEWART. 

Député-greffier de la dit* Cour.

Assuror,-vous avec Girard et Girard, 
55 St-Frs-Xavier. Tél. M. 6948,

AVIS
La Compagnie dos tramways rie Montréal annonce l'inmifiura- 

tion, pour lundi, 3 octobre, d’un nouveau service de ses véhicules.
BORDEAUX-MONTREAL NORD.—Les tramways rie ce circuit 

circuleront du boulevard Goulu et de lu rue Poincaré via Ahuntsic 
jusqu’à Montréal-Nord.

SAINT-DENIS-AHlTNTSIC.—Les tramways circuleront du square 
Victoria via Craig, Saint-Denis, Lajeuncsse et Stanley Bagg jusqu’à 
Ahuntsic.

SA INT-DENI S-CR EM A ZIE.—I -es tramways continueront de cir­
culer itu square Victoria via Craig, Saint-Denis et Lajeuae&se jus­
qu'au chemin Crémnue.

SAINT-DENIS-CHRISTOPHE COLOMB—Us tramways conti­
nueront de circuler du square Victoria vin Craig, Saint-Denis, 
DcFlcurimont et Christophe-Colomb jusqu’à Bélanger.

SAIN j-DEN1S-FRONTF.NAC.—Les tramways continueront de 
circuler de la 33ème avenue via Saint-Denis et Sainte-Catherine jus­
qu'à la rue du Havre.
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CALENDRIER
V/VAUâiAtiî» 1921

DERNIERE HEURE
LA ti. MLUGL MAK1L

Lever du ■oleil, $ heure* S.
Coucher du soleil i heure* 17.
Lever de I* lune, & heure* 5 du m*tln.i
Nouvelle Lune le I, à 7 heure* lî d«

Toutes le* nouvelle* par nos rédacteurs, nos correspondant* et les services de dépêches du monde entier

DEMAIN
AVERSES LOCALES

MAXIMUM ET MINIMUM
Aujourd'hui maximum............................ 7J
Même date l’an dernier.......................... 60
Minimum aujourd'hui............................... 52
Même date l'an dernier.................  jj

BAROMETREt
1 hpuree du metin. 21.65; Il heuree, 21.. 

6H; 1 heure p.m., 29.55.

Plusieurs députés quitteront - 
Québec pour Ottawa

MM. Hector Laferté, Amédée Monet, Edmond 
Robert et Achille Berg evin brigueraient de» 
mandat» fédéraux — De nouvelles recrues.

Les amis de M. Hector Laferîè, 
léputé de Drummond à Québec, 
tssurent que le jeune député se 
présentera.aux prochaines élections 
fédérales générales dans Drum­
mond-Arthabaska.

M. Amédée Monet, député de Na- 
pierville à Québec, songe lui aussi 
h se présenter dans Saint-Denis, 
pour entrer au parlement fédéral. 
Il a reçu l’offre de la candidature 
et a différé de quelques jours sa 
réponse. On croit que M. Edmond 
Hobert se présentera dans Saint- 
Hyacinthe-Hou’ lie contre M. Gau­
tier.

M. Achille Bcrgevin, qui doit à 
son prénom une étonnante invul­
nérabilité, a une grosse eavie de 
quitter le parlement de Québec où 
il a complètement oublié de ressus­
citer l’affaire dont son nom fut un 
jour le centre. Comme il a failli 
totalement à l’engagement pris en- 
bers ses électeurs, il y voit la meil­
leure qualification possible pour 
solliciter et obtenir d’eux un nou­

veau mandat. Il fera "la guerre à 
M. Papineau, homme paisible, si­
lencieux, assidu au parlement d’Ot­
tawa. Mais voilà qu’on annonce que 
M. Monty jette les yeux sur ce com­
té d’où vient, dit-on, sa famille. Ce 
serait pour un ministre la meilleure 
des aubaines que de trouver un 
comté où deux libéraux se mange­
raient le ne?. M. Monty pourrait, 
pense-t-il, pisser à côté et ramas­
ser les suffrages.

A lout bien cormier une bonne 
demi-douzaine de députés au par­
lement de Québec brigueront des 
mandats fédéraux. Ajouté au nom­
bre de ceux récemment absorbés 
par des fromages ou sur le point 
de l’être, cela fera une bonne dou­
zaine. Ix^s prochaines é.ections 
complémentaires à Québec seront 
donc le renouvellement d’un hui­
tième de la chambre, si le minis­
tère Taschereau ne se décide pas, 
comme il y songe, à faire des élec 

lions générales.

La date des élections
M. Meighen, décidera cette question avec ses mi­

nistres, cet après-midi — L’annoncera-t-il 
soir?

ce

Ottawa, 30. — (S. P. C.) — Le 
premier ministre était de retour de 
son voyage dans l’ouest ici ce ma­
tin et a présidé à une séance du ca­
binet. Une foule de questions im­
portantes seront discutées avant le 
départ de M. Meighen pour Mont­
réal où il doit prendre, ce soir, la 
parole. On doit décider de la date 
de la dissolution du parlement et 
de celle des élections générales. Il 
semble peu probable, toutefois, 
qu’elles soient officiellement an­
noncées, aujourd'hui. On ne croit 
pas que la date des élections soit 
Fixée au 28 novembre, ainsi que la 
rumeur en avadt couru, mais 011 est 
d’avis que celles-ci auront toât de 
même lieu avant Noël.

Oti doit également étudier à la 
séance du cabinet d’aujourd’hui
es termes du manifeste qui serait 
rendu public vers la fin de la se- 
maine.
Un gros orage électrique a eu lieu, 

la nuit dernière, aux environs de 
llobalt. au moment où passait le 
Irain dans lequel se trouvait le pre­
mier ministre Meighen. La puissan­
ce du vent était tellement ferande,

qu’une des fenêtres du convoi pri­
vé du premier ministre a été arra­
chée et projetée sur la voié. C’est 
toutefois le seul dégât qui ait été 
causé.

M Meighen compte retourner à 
Ottawa aussitôt après son assem­
blée de Montréal, afin de régler cer 
taines affaires en souffrance. 11 
partira ensuite pour sa campagne 
dans les province maritimes.

DANS AMHERST.
Amherst, N. È 30. — (S.P.C.).

Les conservateurs tiendront leur 
convention dans le comté de Cum­
berland, lundi après-midi. Les libé 
raux et les progressistes tiendront 
la leur (h\'is le même comté, mercre­
di après-midi.

M. Meighen sera présent à la con­
vention conservatrice et M. Macken­
zie K»ng à la convention libérale.

CANDIDAT DANS VICTORIA
Lindsay, Ont. 30. —- (S.P.C.) <- 

Les progressistes de Victoria et de 
Haliburton ont choisi M. J. J. Thurs­
ton comme leur candidat aux pro­
chaines élections.

AU MARCHÉ
LES TOMATES MONTENT. — LES 
\UTRES PRODUITS DIMINUENT

Le rçrix demandé, ce matin, au 
marche Bonsecours, pour les to­
mates mûres était de cinquante 
sous la boîte contre quarante, la 
semaine dernière, et pour les toma­
tes vertes, trente sous la boite. En 
re qui concerne les autres produits 
de la ferme, leurs prix continuent 
de s’accentuer vers la baisse, mais 
rlc façon très lente ainsi qu’on va 
pouvoir en juger par ceux que nous 

^signalons aujourd’hui.
Carottes, 10 sous la botte; oignons 

rouges, 35 sous la douzaine de pe­
tits paquets, ou 3 douzaines pour 
$1; tomates jaunes, 30 sous la de- 
mtjboîte; pommes de terre, $1.20 
la poche de quatre-vingt livres; cé­
leri, 40, 50 et 00 sous la douzaine; 
poireaux, 20 sous la grosse boite; 
choux moyens, 2 pour 5 sous; sala­
de, 3 pieds pour 5 sous; aubergines, 
10 sous l’unité ou 3 pour 25 sous: 
choux-fleurs, moyens, 3 pour 25 
sous; radis, 20 sous la douzaine de 
paquets. ^

En Cour de police
LE MAGISTRAT LANCTOT 
ACQUITTE LE POLICIER 

ROCHELEAU
Le magistrat Lanctrtt a acquitté le, 

policier Arthur Rocheleau, accusé 
de voies de faits graves sur la per­
sonne de Elie Girard, inspecteur de 
la Commission des liqueurs. L’af­
faire remonte déjà au 15 juin der­
nier. Girard et Cardinal étaient à 
faire une cause dans une maison de 
la rue Dorchester, lorsqu’une fem­
me a appelé la police, prétendant 
que deux hommes qui se faisaient 
narfser. pour des inspecteurs de la 
Commission des liqueurs, se trou- 
■'aient dans la maison. Les policiers 
Laroche et Rocheleau ont alors été 
lépecfies sur les lieux. Girard se 
trouvait à l’étage supérieur et a 
oretendu que Rocheleau était inter- 
kcrni.dans 1 accomplissement de ses
levoirs. Des gros ^hots ils en sc- 
•nient venus aux coups et au dire 
le Girard, Rocheleau l’aurait ns- 
iailn.

Le policier Laroche, qui accom­
pagnait Rocheleau. a assuré dans 
son témoignage que c’était lui qui 
avait frappé Girard.

Le magistrat Lanctôt a trouvé 
qu’il n’y avait pas de matières à 
arocès. Il a donc acquitté Roche- 
eau.

ACCUSE DE VOL
Lf sergent détective Lamont a 

traduit ce matin, en Cour de poli­
ce. un nommé Daniel Hoover qu’il 
-st allé chercher à Philadelphie. Le

Prévenu est accuse d'avoir péné­
tré par effraction dans l’apparte­
ment de M. Volpe, rue Villeneuve 
et d’avoir volé pour $4,000 de bi­
joux, fourrures et objets de touU 
sortes. Le détective Lamont a dé­
jà retrouvé une partie îles objets 
volés.^. I.’accusé s’est dit innocent 
et subira son enquête le 7 octobre.

L’assemblée Meighen
M. Arthur Meigl.cn, premier mi­

nistre du Canada, pari a ce soir, 
au Monument national. Il sera ac­
compagné de M, Rodolphe Monty, 
nouveau secrétaire d’Etat, du Dr
L. -P. Normand, président du con­
seil des ministres, et de M. L. de G. 
Belley, ministre des Postes. Tous 
porteront la parole ainsi que MM. 
André Fauteux et Arthur Lalomle.
M. F.-J. Bisaillon” présidera l’as­
semblée conjointement avec M. F. 
AV. Stewart.

M. Meighen arrivera à 7 heures 
15, à la gare Windsor. Aucune 
manifestation n’aura lieu à son ar­
rivée. Il se rendr directement au 
Monument national. L’assemblée 
commencera à 8 heures précises.

On croit que M. Meighen annon­
cera la date dès la dissolution des 
Chambres et celle des élections, 
■dans son discours de ce soir.

Le conseil des ministres se réu­
nit à Ottawa cet après-midi. Plu­
sieurs nominations scr.nt proba­
blement faites.

L’impôt financier
La foule des contribuables assiè­

ge les bureaux de la trésorerie pour 
acquitter leurs comptes tic l’impôt 
foncier; une quinzaine de commis 
et de comptables surnuméraires s’ef­
forcent de les servir le plus rapide­
ment possible.

Au cours (Je la matinée, l'argent 
reçu peut atteindre le million, car 
la compagnie du Pacifique Cana­
dien a envoyé son chèque pour la 
somme de $459,180.

Jusqu’à ce matin, la somme per­
çue s élevait à $1,860,847.40, dont 
$599,684.17 pour la seule journée 
d’hier.

Une fête à Mgr
J.-A. Bélanger

Les paroissiens de Saint-Louis de 
France ' préparent à leur pasteur. 
Mgr J.-A. Bélanger, une fêle, ce soir, 
dans la salle du sous-sol de l’égli­
se, à l’occasion de son retour d’Eu­
rope. Monseigneur donnera ses im­
pressions de voyage, avec, projec­
tions lumineuses.

L'enquête de 
Chambly-Bassin

ON CONTINUE D’INTERROGER
PLUSIEURS TEMOINS SUR LA
CONDUITE DE M. J.-ERNEST
ROBITAILLE. SURINTENDANT
DU CANAL CHAMBLY.
Chambly-Bassin, 30 (De notre 

envoyé spécial). — Hier soir, à 
Chambly-Bassin, s’esl continuée 
l’enquête gouvernementale dans 
l’affaire du canal de Chambly. Le 
surintendant préposé à la direction 
des Iravaux du canal, M. J.-Krnest 
Robitaille, est accusé de malversa­
tions, d’injustices et de mauvais 
traitements à l’égard des employés. 
La commission gouvernementale 
est présidée par M. J.-C. Lamothe, 
c.r., commissaire-enquêteur, de Me 
Maréchal Nantel, secrétaire, et M. 
Orner Harbec, sténographe officiel. 
Me .1.-1. Lamarre, c.r., est le procu­
reur des plaignants et Me John Sul­
livan-représente M. Robitaille.

L’enquête a été commencée il y 
a quelque tçjnps. La séance d’a­
vant-hier soir avait été singulière­
ment importante par le caractère 
de gravité des accusations portées 
contre le surintendant du canal. 
Le premier témoin entendu a été 
alors M. C. McGovenay Celui-ci a 
déclaré qu’il avait été mis à pied 
par suite de la divergence de «es 
opinions politiques avec celles du 
surintendant. En plus, il alléguait 
(lue sur l’ordre de M. Robitaille de 
mauvais matériaux sont entres 
dans la construction du chemin du 
canal. Il a terminé son témoignage | 
en disant que le surintendant errait j 
fréquemmeqt dans les vignes du | 
Seigneur, lorsqu’il était en devoir, j 
et pour preuve de ses avancés, a re­
laté un voyage qu’il avait fait avec 
M. Ilobitaille.

M. Charles Dupuis, contremaître 
général du canal de Chambly a 
succédé à M. Govenay comme té­
moin. Il a narré que M. Robitaille 
lui avait strictement défendu de 
faire travailler ses hommes sans un 
ordre précis. De cette situation, il 
est arrivé, raconte M. Dupuis, que 
quatre jours de suite, onze hom­
mes sont restés à ne rien faire 
parce que M. Robitaille n’a pu re­
cevoir le contremaître chez lui. Il 
a ajouté que M. Hébert, mécanicien 
à l’emploi du gouvernement, avait 
exécuté durant quatre jours diver­
ses réparations sur l’auto de M. 
Robitaille.

Le témoin suivant, M. R. Moquln, 
gardien d’écluses, a raconté que le 
20 août 1921, le. surintendant lui a 
péremptoirement déclaré que s’il 
signait une requête pour obtenir 
une enquête, lui, M. Robitaille, ne 
répondait pas de la sûreté de sa po­
sition.

M. G. Benoit, assistant chef élec­
tricien, a déclaré que M. Robitaille 
envoyait des hommes au dépôt 
chercher des batteries électriques 
qu’il con verlissait à son usage, 
son salaire a été remis au taux,pri­
ses. M. Benoit a ajouté qu’il avait 
lui aussi vu M. Robitaille déambu­
ler dans la vigne et que l’intimé 
traitait les gens de fort cavalière 
façon.

M. F,-X. Audctfe, contremaître 
menuisier, a ensuite rendu témoi­
gnage. I! a été expulsé sans raison, 
dit-il. M. Robitaille voulait le met­
tre dans une position inférieure, et 
il a "finalement dû partir.

Le dernier témoin entendu à la 
séance d’avant-hier soir a été M. 
Emery Deschamps, (le dernier est 
charretier. Il a raconté que M. Ro- 
bitaille, tout en lui faisant miroi­
ter aux yeux les perspectives d’un 
emploi fucivtif, lui a vendu une 
automobile au montant de cinq 
Cents dollars alors qu’il a dû la re­
vendre $50. Il l’avait achetée, dit- 
il, pour ne pas perdre sa place. M. 
Dupuis avait cité un fait analogue, 
précédemment, au sujet d’une ven­
te d’un cheval et d’une voiture au 
montant de $656. M. Dupuis a été 
augmenté de salaire pour pouvoir 
paver ledit montant sans trop de 
pertes. Puis une fois le cheval payé, 
son salaire a élé remis au taux pri- 
milif.

Un rom nié Trempe avait aussi 
été cité à l’enquête. Il est un em­
ployé du gouvernement. M. Robitail- 
lc s’en servait pour divers usages. 
Aux premières questions sur ses oc­
cupations de l'heure présente, il a 
répondu qu’il coupait du gazon de-1 
puis quatre jours. Me. Lamarre in-| 
trigué par cette faucliaison anor­
male de gazon, a rappelé au témoin, 
la gravité du serment, et celui-ci a 
alors raconté qu'il faisait la beso­
gne de M. Robitaille. Il fondait du 
bois, faisait sa cuisine, lavait son 
automobile etc. le tout aux frais du 
gouvernement.

La séance d’hier soir n’a pas ap- 
prirté autant d’éléments intéressants 
que celle d’avant-hier. Deux témoins 
ont rendu des témoignages de quel­
que importance. Le premier a été 
M. Marcel Bessette, entrepreneur. M. 
Lamarre l'a questionné sur certains 
pots-de-vin qu’il aurait pu donner 
a M. Robitaille sur des contrats. Le 
témoin a répondu plutôt vaguement. 
Le commissaire enquête, r a finale* 
ment dû prendre une grosse voix 
pour ramener notre homme aux 
sens des réalités.

Le témoin a reçu plusieurs con­
trats de M. Robitaille et. en récom­
pense, a accordé à celui-ci quelques 
sommes rondelettes. Ainsi sur un 
contrat de trente mille dollars. M. 
Bessette a donné un cadeau de dcuxl 
cents dollars à l’inculpé. Toutefois, i 
le témoin a fortement et fréquem­
ment insisté sur le point que M. Ro-1 
Ht ai lie ne lui avait jamais rlemah-i 
dé quoi que ce soit pour ce contrat.! 
Cependant. M. Bessette avait con- ' 
venu au dernier contrat de donner 
dix sous par verge carrée de pier­
re à M*«Robitail’e. et la chose était 
entendue lorsque le contrat a été 
passé. I] ajoute que cette dernière 
considération n’a pas influé sur le 
choix de l’entrepreneur et qu’elle 
n’a pas été une des conditions du 
contrat.

Le second témoin d'importance 
u élé M. Joseph Moquin, charpen-

La construction 
ne ralentit pas

LES PERMIS DE CONSTRUCTION 
ACCORDES EN SEPTEMBRE 
DEPASSENT, EN VALEUR, LA 
SOMME DE $2,000,060 — LE
MEILLEUR MOIS DE L’ANNEE 
APRES CELUI DE JUIN.

La construction en septembre a 
marqué un progrès sensible; la va­
leur des permis accordés au bureau 
des inspecteurs des édifices a at­
teint, à quelques milliers de dollars 
près, celle du mois de jtuin, qui res­
te jusqu’ici le plus fort mois de 
l’année.

Les permis, octroyés ce mois-ci, 
ont une valeur totale de $2,119,073. 
contre $1,287,495 durant le mois 
d’août; depuis le commencement 
de l’année «!s s'élèvent à date à la 
somme de $12.549,249, répartie en­
tre plus de trois mille six cents per­
mis. L’année promet d’excellents ré­
sultats, surtout avec le contrat pro­
chain de l’hôtel Mont-Royal, dont 
le coût de la construction atteindra 
facfllement cinq millions de dollars.

Depuis janvier, les permis de 
construction se répartissent comme 
suit :

Permis Valeur
Janvier ............ 60 $353,225
Février ............ 154 623,605
Mars .................  349 765.885
Avril ................ 766 1,445,640
Mai .................. 627 1,732,664
Juin .................. 418 2,409.159
Juillet...............  371 1,722,503
Août .................  436 1,287,495

Pour rendre la 
ville plus belle

PLUSIEURS TRAVAUX SUR L’A­
MELIORATION DE LA CITE 
SONT LUS, CE MATIN, AU CON­
GRES DE L’URBANISME.

Septembre . 450 2,119,073

Total 3690 $12,549,249
Les permis du mois, dont $1.956,- 

708 sont pour des constructions 
nouvelles, se subdivisent comme 
suit :

144 maisons, donnant 387 loge­
ments: 101 hangars. 39 garages, 13 
magasins, 8 entrepôts, 5 écuries, 3 
glacières. 1 école, 1 hôpital, 1 édi­
fice à bureaux et 9 autres construc­
tions.

Parmi les principales construc­
tions du mois on relève les suivan 
tes :

La brasserie Molson. deux cons 
(ructions: une brasserie, rue Notre- 
Dame. à six étages, 124 pieds par 
91, au coût de $119,00; un entrepôt, 
rue des Voltigeurs. 4 étages, 315 
pieds par 57. $144,800.

La Commission des Ecoles Protes­
tantes, une école rue Saint-Urbain, 
3 étages. 234 pieds par 167, au prix 
de $467,348.

La maison S. L. Contant, un en­
trepôt, nie Marquette. 3 étages, 108 
pieds par 99, $90.000.

M. J .P. Aie Craig, un garage, rue 
Saint-Paul. 3 étages, 65 pieds par 
150, $60.000.

La fabrique Saint-François d'As- 
sbes. une maison d’oeuvres, rue des 
Commissaires, 2 étages, 43 pieds par 
75, $35,000.

----------------------------

Pèlerinage
des voyageur»

de commerce

Dimanche pioclurin, 2 octobre, 
aura lieu le pèlerinage des Voya­
geurs de Commerce à l’Oratoire de 
Saint-Joseph. Messe de communion 
générale à sepl heures et demie, 
suivie d’une collation, à laquelle 
chacund evra pourvoir pour soi et 
les siens. A neuf heures, grand’- 
messe solennelle avec sermon de 
circonstance; les Voyageurs, divi­
sés en deux choeurs, y feront l’of­
fice de chantres.

Tous les voyageurs de commer­
ce de Montréal, ainsi que leurs fa­
milles, sont instamment invités à 
prendre part à cette manifestation 
religieuse en l’honneur du grand 
saint patron du Canada.

(Commu niqué)

Le premier congrès d’urbanisme 
à Montréal qui a élé inauguré, hier, 
à l’hôtel Place Viger, sous les aus­
pices conjoints de “The toum 
planning Institute of Canada” et de 
la “Ligue du progrès civique de 
Montréal”, a tenu sa troisième sé­
ance à dix heures et demie, ce ma­
tin. Cette séance était présidée par 
M. Walter-J. Francis, vice-prési­
dent de l’Association des ingénieurs 
du Canada.

Léonard-E. ScMemm figurait 
en tête du programme et devait 
faire une conférence intitulée: “Le 
développement suburbain à Mont­
réal’’. Il a été empêché de venir 
et ce pour cause de maladie.

Il y a eu, toutefois, quatre autres 
conferences, dont la première, “La 
tenue des terres et ses effets sur le 
plan des villes” par M. H.-L. Sey­
mour, de Tor,onto; la seconde, “Le 
contrôle des subdivisions” par M. 
Malcolm-D. Barclay; la troisième, 
“L’économie des plans”, par M. 
Noulan Cauchon, vice-président du 
“The Town Planning Institute 
Chairman Plan Commission of Ot­
tawa”; et enfin la dernière. “City 
Mapping with special reference to 
Surveying by Aeroplane,” par M. 
Douglas-H. Nelles, secrétaire hono­
raire de “The Town Planning Ins­
titute.”

M. H.-L. Seymour, traitant de la 
tenure des terres, a décrit tout spé­
cialement quels en sont les effets 
concernant les plans nationaux et 
régionaux. Le conférencier a signa­
lé à l’attention de ses auditeurs cer­
taines des grandes améliorations 
qui s’imposent de toute évidence 
dans la plupart des villes. Il a aussi 
parlé des dangers de la congestion 
ainsi que des moyens d’y remédier.

Le congrès tiendra une autre sé­
ance à deux heures et demie cet 
après-midi, laquelle sera sous la 
présidence de M. .T.-E. Vanier, pré­
sident de l’Association des archi­
tectes de la province de Québec.

Il y aura, à huit heures ce soir, 
toujours à l’hôtel Place Viger, une 
séance publique à laquelle sont in­
vités tous des citoyens de Montréal 
et qui sera présidée par M. Victor 
Morin, président de la société 
Saint-Jean-Bap4iste. Le programme 
de cette séance publique compor­
tera les conférences suivantes: "Le 
plan raisonné,” par M. Noulan Cau­
chon, vice-président de “The town 
planning Institute Chariman Plan 
Commission of Ottawa; “The Mont­
real situation,” par M, James Ewing, 
vice-président de ‘The town plan­
ning institute;” discours par M. 
Joseph Beaubien, président de l’U­
nion des municipalités de la pro­
vince de Québec; et “Le problème 
des chemins de fer et les villes”, 
par M. WÆ. Tye, ancien presi­
dent de l’Association des ingénieurs 
du Canada et ex-chef-ingénieur de 
la compagnie du Pacifique Cana­
dien.

La dernière séance du présent 
coi/grès aura lieu à dix heures, de­
main matin. Les congressistes ^ se­
ront, demain après-midi, les hôtes 
des membres de la Commission du 
havre qui leur feront faire une 
promenade sur le fleuve et ensuite 
visiter le port de notre ville.

Dernières dépêches
La Chine proteste auprès des gouvernements a- 

méricains et japonais au sujet de l’attribution 
de Hie de Yap.

tier et père de douze enfants. M. 
Moquin a été mis à pied en 1919 
et, pour une futilité, raconte-t-il. 
Il avait prêté un outil d’une très 
minime valeur à un homme de M. 
Robitaille. Celui-ci a gardé ledit ou­
til dans son garage pendant long­
temps. Le temps vint ou Moquin en 
eût besoin et il alla le chercher 
dans le garage même. La chose se 
passait au midi. Le soir même, Mo­
quin était mis à pied pour “abus 
de confiance”. Une autre raison, 
ajoute M. Moquin, pourquoi il a été 
renvoyé c’est pour une cause poli­
tique. Aux élections de 1917. il a re 
fusé de signer une requête en fa­
veur de M. Rainville qui aurait fait 
nommer M. Robitaille au poste ac 
fuel. M. Audctfe, appelé à témoi­
gner, a confirmé les allégués de M. 
Moquin.

Me Lamarre s’est attaché à prou­
ver que l’on avait remplacé des 
hommes mariés sans raison par ^ies 
célibataires. Les autres témoins ont 
été des gens mis à pied, quelques 
uns assez vieux, d'autres pour di-| 
verses raisons. Un viol Irlandais du 
nom de O’Rilv, a amusé l’assistan­
ce par scs réflexions sur son pa­
tron et a raconté une entrevue qu'il' 
a eue avec lui. Il venait d’être des- ! 
tituc et M. Robitaille lui avait in-1 
diqué toutes les procédures à rem-1 
plir pour obtenir sa pension coin- j 
me viel employé de trente ans do i 
service. Le ministre a envoyé à no-' 
tre Irlandais une réponse qui sous ' 
l’air de dire oui. disait non. Paddy | 
est allé trouver M. Robitaille et lui a 
déclaré son mécontentement. Celui-j 
ci lui i déclaré qu'il n’en pouvait 
rien faire et, 'comme 1 père sc fâ­
chait. lui a dit en grossissant la 
voix de déguerpir. M. O’Rilv, sans 
s'émouvoir, a répondu que juste­
ment il ne s'en irait pas. M. Robi- 
taille lui a alors montré deux pis­
tolets appendus au mur. mais rien 
n’y fit sur notre homme qui ne par­
ti* qu’après avoir dit «on fait à son 
patron.

NOS RECOLTES
La Banque rte Montréal vient de 

publier son treizième et dernier rap­
port sur l’état des récoltes dans les 
différentes provinces. Nous le ré­
sumons :

Provinces des prairies. — Mal­
gré la sécheresse, les insectes, la 
rouille, la grêle, qui toutes ont cau­
sé de grands dommages, la récolte 
est considérable. On l'évalue à 271 
millions de boisseaux de blé et à 
331 millions de boisseaux d’avoine. 
Des pluies continuelles depuis la 
coupe, en Saskatchewan et au Ma­
nitoba, peuvent réduire cette quan­
tité et abaisser la qualité.

Province de Québec. — Les der­
niers rapports indiquent que la ré­
colte des céréales et du foin est au- 
dessous de la moyenne. On évalue 
qu’en général la récolte sera de 60 
à 70 j). c. de la moyenne annuelle.

Province d’Ontario. — Bien que 
la récolte n’ait pas été aussi consi­
dérable relie année que d’habitude, 
le rendement est bon.

Provinces maritimes. — En géné­
ral la récolte est de 75 p. c. de la 
moyenne. La récolte de pommes, 
en Nouvelle-Ecosse, sera probable­
ment un peu plus forte que l’an 
dernier.

Colombie Britannique. — Le foin 
et les fourrages sont de qualité ex­
ceptionnelle. I j rendement du foin 
est de 25 p. c. plus grand qu’en 
1920. alors qu'il avait été de 254,000 
tonnes.

Pékin, 30. — (S.P.A.) — Le i i- 
nistre des Affaires étrangères chi­
nois'a fait parvenir aux ambassades 
des Etats-Unis et du Japon pour une 
note déclarant que les accords in­
tervenus entre les Etats-Unis 
et le Japon touchant le status 
de Pile de Yap tels que rap­
portés dans la presse, cons­
tituent une atteinte à la souveraine­
té de la Chine et au principe de l’é­
galité nationale. La notexchinoi.se 
soutient que ces accords nippo-a- 
méricains ne sauraient permettre 
au Japon de poser un câble entre 
Sanghaï et l’îlc de Yan sous le con- 
centement préalable de la Chine.

Le gouvernement chinois base son 
argumentation sur le fait que les 
droits que l’Allemagne possédait sur 
ce câble sont disparus au moment 
où la Chine lui a déclaré la guerre 
et qu’aucune Puissance n’a rempla­
cé l’Allemagne. *

L’OPINION DE M. HUGHES
Belbourne, 30. — (S.P.A.) ~ Le 

premier ministre Hughes a déclaré 
à la Chambre, aujourd’hui, que la 
conférence de Washington ne pour­
ra discuter la limitation des arme­
ments sans aborder en même 
temps les principaux problèmes de 
l’océan Pacifique. 11 a rappelé que 
l’Australie est, elle aussi, une Puis­
sance dite du Pacifique et que ses 
destinées dépendront de II maniè­
re dont se réglera la question du 
Pacifique, question qui n’est autre, 
aux yeux de l’Australie, que celle du 
'Japon cherchant de l’expansion en 
dehors de ses îles.

"Parler de désarmement, a-t-il a- 
jouté, sans auparavant Ik'ire dispa­
raître les causes de l’armement, ce 
serait du temps perdu. Je ne vois 
de chance de désarmement qu’en 
autant que les problèmes du Pacifi­
que auront été réglés.”

Traitant ensuite de la défense im­
périale, M. Hughes a dit que l’Aus­
tralie devra carder une marine suf­
fisamment forte pour se défendre, 
quelles que soient les décisions que 
l’on prenne à la conférence de Was­
hington. Si la paix règne dans 

i l’océan Pacifique, dit-il, l’Empire 
aura la paix.
CETTE CONFERENCE

IRLANDAISE
Belfast, 30. — (S.P.A.) -- Un 

journal orangiste, le Northern 
Whig, doute ((lie le problème irlan­
dais puisse se résoudre, le II oc­
tobre, à la conférence de Londres, 
si le Sinn Fein accepte l’invitation 
du gouvernement anglais et envoie 
des délégués à la conférence propo- 

i sée. Commentant la dernière note 
que le premier ministre Lyold Geor­
ge a adressée à Dublin, ce journal 
dit: “M. Lloyd Georges n’a pas dé­
tourné pour toujours par sa répon­
se la crise dangereuse qui menace 
de faire rompre le;; pourparlers de 
paix. Il n’a fait que retarder la 
crise, qui éclatera inévitablement, 
à moins qu’un dos partis en cause 
ne fasse une crosse concession. L’at­
titude qu’a prise le gouvernement 
anglais prête à la critique sous di­
vers aspects. On pourrait dire que 
cette attitude n’est point digne et 
comnorte un manque de courage, 
qu’elle est, par conséquent, indigne 
(les gouvernants d’un grand empire. 
Ce message ne veuf pas dire néces­
sairement toutefois que le gouverne­
ment a dessein de jeter la Couronne 
avec toutes les autres choses qu’il 
a déjà mises au rancart.”

Le Irish News déclare que le 11 
octobre 1921 sera considéré dans 
l’histoire comme marquant le com­
mencement d’une ère nouvelle dans 
les annales irlandaises, pourvu que 
les participants de la conférence sa­
chent faire face à la crise actuelle 
avec, habileté et avec sang-froid.

SE SONT-TLS NOYES?
Dawson City, Yukon, 36. — <S.I*. 

(..) — Joseph Wilson et Frank Du­
montier, deux des principaux ci­
toyens de cette ville, se sont novés, 
croit-on, dans la rivière Yukon. On 
a retrouvé leur chaloupe à gazoline 
transpercée.

Dumontier était ualtf de Hull, 
Quebec.

LE CONTROLE DE L’OPIUM
Genève, 36. — (S. P, A.) — La 

commission des amendements du 
congrès de la (Ligue des Nations a 
confirmé aujourd’hui l’attitude pri­
se par le congrès, l’an dernier, en 
Face des amendements au pacte pro­
posés par l’Argentine. La commis­
sion regrette l’absence de l’Argenti- 
ue qui s’est retirée lors du congrès 
de l’an dernier, mais ajoute oue scs 
amendements sont inacceptables 
pour le moment.

Le début a porté, cet avant-midi, 
sur la question du commerce de 
l’opium. Le prince Bowleh, délégué 
de la l’erse, a porté la parole sur ce 
sujet. La commission chargée d’é- 
hidicr la question a présente 
son rapport. Elle dit que le contrô­
le de ce trafic est fort difficile à 
exercer. Elle recommande qu’on 
continue les enquêtes déjà en mar­
che dans le but d’arriver à faire 
conclure un accord tendant à faire 
supprimer tout abus dans le com­
merce, non seulement de l’opium, 
mais aussi de toutes les drogues.

LA .CRISE DU CHOMAGE
Washington, 30. — (S. P. A.) - La 

conférence nationale qui s’occupe 
du chômage doit se rassembler de 
nouveau, aujourd’hui. On dit que 
les délégués sont disposés à adopter 
rapidement des mesures d’urgence 
pour venir en aide aux chômeurs 
involontaires des E.-U. qui sont, 
dit-on, au nombre de près de qua­
tre millions. On va demander aux 
industriels de faire travailler 1rs 
gens tour à four, de raccourcir la 
durée do la semaine rte travail, afin 
de donner une chance à tous de ga­
gner le pain quotidien.

EN ORIENT
Pékin, 30. — (S. P. A.) — Les dé­

légués de la république d’Extrême- 
Orient qui confèrent depuis quekpie 
temps avec les représentante japo­
nais a Dainm ont me lifié les Ue- 
mandes qu’ils avaient en premier 
lieu faites au Japon. C’est du moins 
ce que l’on dit a l’ambassade japo­
naise de Pékin, Il parait que hr re­
présentants de Chita, capitale de la 
république d’Extrême-Orient, ces­
sent de demander le retrait humé" 
(liât des troupes japonaises actuelle, 
ment en Sibérie orientale. Aujour­
d'hui, ils veulent seulement faire 
lever les restrictions comnu*rciàJe:>. 
La question de la présence des trou­
pes nippones sera réglée plus tard-

AU MAROC
Madrid, 36. (S. P. A.) — Le mi­

nistère de la guerre a annoncé, h:er 
soir, que les troupes maure; ("d 
avaient jusqu’ici empêché les Es­
pagnols de ravitailler la redoute de 
Tiza, devant Melilla, ont été délo­
gées de leurs positions et ont éprou­
vé des pertes considérables.

NA VI RI SOMBRE
Halifax. 30 (S.P.C.) Le vapeur

La campagne
municipale

Le maire Martin est allé appuyer 
la candidature de l'échevin Turcot, 
au cours d'une assemblée publique 
tenue, hier soir, dans dans le quar­
tier no 26.

M. Martin a profité de l’occasion 
pour énoncer quelque peu son pro­
gramme: le prochain régime sera 
fait d’économie la plus stricte, a-t- 
il dit. et d’une réduction sensible 
des fonctionnaires municipaux, sur­
tout dans le service des travaux pu- 
blirs.

Si le suffrage populaire favorise 
ses projets, le maire fera entrer 
dans le prochain comité exécutif, 
M. Desroches, pour la partie est de 
la ville; M. O’Connell, pour la par­
tie sud; M. Brodeur, pour le centre; 
M. Turcot pour le nord et un éche- 
vin anglais, pour la partie nord-est.

bnrquer dans les chaloupes.
Ce chalulicr avait été construit 

à Dunkerque, en France, en 1907. 
Il appartenait à Leonard Fisheries, 
de Halifax.

L’affaire Berthiaume
MM. EUGENE ET EDOUARD RER- 

THIAUMK DEMANDENT UN 
CAUTIONNEMENT DE LA PART 
DE Mme HELMIN’A RIVET

blay. Ces deux derniers onl décla­
ré que Mme Rivet n’était partie que 
temporairement pour l’Europe et 
qu’elle avait l’intention de revenir 
dans un an. Le juge Coderre a pris 
la cause en délibéré.

Ce matin, ont eu lieu des plaidoi­
ries relatives à l’affaire Berthiaume, 
en Cour de pratique devant le juge 
Coderre.

Il s’agit en l’espèce d’une motion 
présentée par Mes Pélissier et Wil­
son au nom de MM. Eugène et H- 
douard Berthiaume pour forcer 
Mme Rivet, née Angelina Berthiau­
me. à donner un cautionnement 
pour les frais de la cause. En ef­
fet, le Code de procédure civile, 
article 179, déclare que toute per­
sonne qui a un procès devant un 
tribunal de la province et qui rési­
de en dehors de la province, doit 
déposer un cautionnement en ga­
rantie des frais éventuels de la cau­
se. Mme Rivet est partie le prin­
temps dernier pour la France, ac­
compagnée de son mari, avec le 
dessein d’y passer au moins un an. 
Mes Pélissier et Wilson prétendent 
qu’elle demeure en France d’i c 
façon permanente et non pas à 
Montréal. Ils allèguent en plus que 
même si elle a un domicile, elle ne 
réside pas à Montréal an sens vé­
ritable du mot et que donc elle 
tombe sous l’article 179 du Code de 
procédure civile. En conséquence 
ils demandent que Mme Rivet soit 
forcée de donner un cautionne­
ment pour les frais de la cause et 
allèguent en outre que cette forma­
lité eût dû être faite avant la con­
vocation du conseil de famille.

Le huissier Dorion a été appelé 
à témoigner ainsi que MM. Arthur 
Berthiaume et Pamphile DuTrem-

Le nouvel hôpital
Notre-Dame

L’architecte de la ville, M. Louis 
Parant, a reçu les plans et devis 
du nouvel hôpital que les gouver­
neurs de l’hôpital Notre-Dame vont 
ériger à l’angle des rues Sherbroo­
ke et Maisonneuve.

La construction aura sept étages 
et coûtera $500,060. Les architec­
tes Stevens et Lee, de Toronto, con­
jointement avec M. A.-H. Lapierre, 
de Montréal, ont dressé les plans; 
la compagnie Alphonse Gratton est 
l’entrepreneur do l’édifice.

Décès
DOUCET—Vital, en rcllglmi Frère M- 

colus, cIm Ecoles Chrétiennes, professeur 
h l’acndémic PI ch* de I^chine, décidé, 
ft Laval des Rapides, le 28 septembre, k 
l’âge de 70 ans. Le service sera célébré, 
samedi le ter octobre, ft 8 heures a.m., 
heure solaire. Parents et amis sont priés 
d’v assister sans autre invitation,

TRi:PANIER—A Montréal, le 28 septem­
bre 1021, ft Page de 51 ans, 3 mois, est d<*- 
râdi' Joseph Arthur Trâpanler, voyageur de 
commerce de la maison Georges Hrrs and 
Sons, epoux de Zaldn Gourd. Les funërali- 
jes auront lieu, samedi, le 1er octobre. Ij» 
convoi funèbre partira de sa demeure, no 

11482, rue Saint-Hubert,8 heures 15 pour 
I se rendre ft l'église Saint-Denis, rue Lau- 
i rlcr, oh le service sera célébré, «t de la 
j nu cimetière de la f’Me-des-Nelges. lieu 
de la sépulture. Parents et amis sont prié» 
d'y assister sans autre Invitation.

Jeudi soir, réunion du Çercle Catholl- 
, que des Voyageurs. Vendredi soir, ft S 
1 heures, réunion des membres congrègam»- 
, tes du Saint Sacrement pour réciter i'otfi- 
! ce au numéro 1182. rue Saint-Hubert
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COMMERCE ET FINANCE
LA MATINÉE 

À LA BOURSE
LE MARCHÉ 

DESJIVRES
LE PRIX DU BEURRE AUGMEN­

TE A L'ENCHERE DE LA COO­
PERATIVE ET DANS LE GROS. 
— LE PRIX DES POMMES DE 
TERRE DIMINUE.
Les arrivaRes de beurre se sont 

établis, hier, à 3.246 colis, en com­
paraison de 3,970 colis le même 
jour la semaine dernière et de 15- 
65 colis le jour correspondant en 
1920. Le ton du marché était meil­
leur, hier. A l’enchère de la Socié­
té Coopérative les prix ont avancé 
d'un demi-sou en comparaison avec 
la vente précédente. Les prix de 
gros ont aussi sauté d’un sou.

Lçs arrivages de fromage ont été,

tes, le jour correspondant l'an der 
nier. U s’est fait, hier, quelque com­
merce d'exportation.

H est arrivé, hier, 656 caisses 
d'oeufs: il en était arrivé 766 cais­
ses le même jour la semaine précé­
dente et 1203 caisses le jour corres­
pondant il y a un an. Les prix sont 
fermes,

LES ENCHERES.
A l’enchère de la Société Coopé­

rative agricole, tenue liter,^ au 
Board of Trade, on a offert 946 co­
lis de beurre de crémerie dont 250 
colis de pasteurisé, vendus à 36 s. 
7-8 la livre, 501 colis de no 1, ven­
dus à 36 s. 1-8 et 195 colis de no 2,
vendu à 34 s. 7-8. __

LES PRIS DU GROS 
FARINE-TYPE

On signale une nouvelle baisse 
d’environ cinquante sous le baril 
pour la farine.

Nouvelle récolte: —
Première qualité, le baril .... $8.70
2ème qualité, le baril.......... $8.20
Forte à boulanger, le baril .. $8.00 

OEUFS,
Oeufs strictement frais .......... 52s.
Oeufs choisis ........................  45s.
No 1 ....................................... 38s
No 2......................................... 33s.
Craqués ...................................  30s.

BEURRE.
Pasteurisé ............................ 38 1-2
Premier choix ........................  38s.
Deuxième choix ....................  35s.

En bloc, d’une livre :
Pasteurisé ............................ 39 1-2
Premier choix ........................  39s.
De choix .................................... 37s.

FROMAGE
Doux ............. !........................ 20s.
Fort .................»...................... 27s.
Oka ............................................. 42s.

(Les prix des oeufs, du beurre, 
du fromage et du, saindoux sont 
fournie par la maison .T.-A. Vail- 
lancourt Ltée, 618, nie Saint-Paul.

LES VIANDES FUMEES
La demande locale s’est amoin­

drie.
Les jambons de 8 à 10 livres font 

32s.; les autres plus lourds de 30 à 
31s. Le jambon désossé de Windsor 
fait de 48s. à 50 s.; et le jambon à 
déjeuner. 34s.

LES POMMES DE TERRE
Les prix de gros des pommes de 

terre sont de $1.35 le sac de 80 li­
vres livré, et de $1.25 le sac de 80 
livres, pris au magasin. Au wagon, 
les prix sont de $1.25 le sac de 90 
livres pour les pommes de terre des 
Montagnes vertes et de $1,15 pur sac 
de 90 livres pour les pommes de 
terre blanches du Québec.

------------------•------------------

LES GRAINS

ÇA ET LA
Un syndient composé de Harris, 

Forbes Æ Co., de la National City 
Co., de la R. A. Daly A Co., de la 
R. V. Matthews & Co, et de l’Uni- 
ted Financial Corporation ont été 
les soumissionnaires hemaux pour 
l’émission de $5,000,000 d’obliga­
tions sériées, 30 ans, 6 p. c., de lu 
ville de Toronto, payables au Cana­
da seulement. Le prix est de 95.48.

L'émission de $10,000,000, paya­
ble à New-York, autre tranche de 
l’émission totale de $15,000,000, 
a été adjugée à un syndi­
cat composé de Harris-Forbes & 
Co., de la National Citv Co., et de 
la Guaranty Trust Co., au prix de 
105.195. * * *

On annonce que E. E. S. Mattice 
vient d’être nommé directeur gé­
rant de la Phoenix Bridge A Iron 
Works, Limited.

• • a
On mande de Saint-Jean, N.-B., 

que les raffineries Atlantic Sugar 
viennent d’expédier à bord du Ca­
nadian Sailor, de la marine du gou­
vernement canadien, $5,000,000 li­
vres de sucre raffiné, à destination 
des ports d’Angleterre.

# * *
La Ford Motor Company of Cu- 

nadia vient de publier son rapport 
annuel, qui indique que le chiffre 
d’affaires de la compagnie au cours 
d« l’année fiscale terminée le 31 
juillet, a été de $37,836,400. Après 
avoir pourvu à toutes les dépenses 
et è l'impôt sur le revenu, le profit 
net reporté au surplus est de $2,- 
121,501 et à cette somme, il faut 
ajouter $231,128, représentant un 
reliquat de la réserve pour taxes 
d’affaires, en 1920, ce qui fait une 
addition totale pour Vannée au 
compte de surplus de $2,352,629.

La production de l'année a été de 
46,832 véhicules moteurs et 3,063 
tracteurs, en comparaison de 55,- 
616 autos et de 2,355 tracteurs l’an­
née précédente.

Les banques
canadiennes

Les compensations de banques 
dans différentes villes canadien­
nes s’établissent c*>mme suit pour 
la semaine terminée, le 29 septem­
bre:

1921 1920
Montréal .$91,154,344 $123.907,264 
Winnipeg .57,975,172 75,935,671
Ottawa ___ 5,484,935 7,473,921
Hamilton ...4,728,530 7.372,675
Quebec .... 4.805.389 6,134,106
Halifax ___ 3.008,044 4.708,581
London .... 2,446,600 3.170,784
St Jean ... 2,533,122 3,009,030
Brantford ... 985,112 1.492,305
Sherbrooke .. 769,143 1,326,415
Kingston .... 689.511 .............
Fort William. 891,846 855,115
Moncton 
Windsor 
Regina .

982,435 
3.011,569 
3,337,242 

------«----------

767,911
3,014,717
4,018,299

Cote de la maison Rryant Isard &
CHICAGO

MAIS—
Septembre
Décembre
Mai

AVOINE-
Septembre
Décembre
Mai

BLE— 
Septembre 
Décembre 
Mai

AVOINE-

Ouv. Ferm.
48 47%
50% 49%
55% 55%
33% 33%
36% 36%
40% 40%

118 118
122% 121%
127% 126

WINNIPEG
Octobre 46 45%
Novembre 45 45
Décembre 43% 43%

BLE—
Octobre 135% 134%
Novembre 133% 133%
Décembre 129 128 Vi
Mai 133% 133%

La livre sterling
Cours du change sterling à New- 

York et à Montréal :
Livre sterling h New-York:

Papier à 60 jours. . 368.75 405.
Papier à demande . 372.75 409. 
Par câble s.-marin . 372.75 409.50

Cours du change new-yorkais à
m.

Le franc, 7.11.
Taux d’escompte à Londres, 4r6. 
Taux d’escompte à la Banque 

d'Angleterre, 5Vj.

Les compensations
Les compensations de banques â 

Montréal pour le mois de septem­
bre 1921 s’établissent â $417,352.- 
371, une diminution de plus de 
$139,000,000, ou de 25 p.c., en com­
paraison avec le mois correspon­
dent de l’an dernier. En septembre 
1920 les compensations s’établis­
saient à $556,543,834, une augmen­
tation de $57,678.023 ou de 11.55 
p.c.; en septembre 1919 elles s’éta­
blissaient â $498,925,811, une aug­
mentation de $110 920.943 ou de 
29.49 p.c. La comparaison est tou­
jours faite avec !o -mis correspon­
dant de l'année Précédente.

LES BANQUES CANADIENNES
Voici les compensations bancai­

res pour le mois de septembre, 
dans quelques villes canadiennes:

1921 1920
Ottawa $27,898,003 $35,473.729 
Sherbrooke 3,663,677 5.524,03:
Halifax 13,345,726 22,421,025

UNE SEANCE D’ACTIVITE ET DE 
HAUSSE. - LA PRIORITE DU 
HOWARD SMITH PASSE DE 66 
A 70 — L'ATLANTIC SUGAR A 
30. — FERMETE DES PAPIERS.
Grande activité, ce matin, sur no­

tre place et mouvement de hausse 
générale. Le marché avait un ton 
d’optimisme comme on ne lui en a 
vu depuis longtemps. Les papiers 
w* sont mis en vue et particulière­
ment la priorité du Howard Smith, 
qui a fait un bond de quatre points. 
Le Laurentide est monté de pros- 
qu’un point de même que le Dromp- 
ton, le stock le plus actif de la ma­
tinée. Le Wayagnmack était en haus­
se à 44 1-4, et l’offre, â midi et de­
mi, était de 44 3-4 avec une deman­
de de 45. Le Rlordon a fait 3, et 
l’Abitibi 31 1-4, un gain de 3-4 de 
point. La priorité du Spanish Ri­
ver a repris 3-4 de point.

Sur la liste générale, l’Atlantic 
Sugar s’est mis en vue, tant par l'ac­
tivité que par la force de son cours 
qui est remonté d’un peint et demi. 
Au compartiment sidérurgique, le 
Steel est allé jusqu’à 58 mais pour 
fléchir un peu par la suite à 57. 
C’est tout de même un gain de 3-4 
de point depuis hier. LTron par 
sympathie est remonté d’un demi- 
point, à 26. Le Smelting a fait 16. 
un nouveau point de hausse pour 
l’année, semble-t-il.

Les baisses ont été très clairse- 
mées. La plus forte atteint le Llyall, 
3 points. La seconde priorité du B. 
E. Steel perd un point de même que 
le Converters. Le Detroit a légère­
ment fléchi depuis la fermeture, 
hier soir.

A New-York la prime sur le dol­
lar canadien variait entre 9 et lü 
1-8. Le franc français a fait à 
Montréal .0793.
OPERATIONS DE LA MATINEE. 
(Cours fourras par la maison L.-G. 
Beaubien A Cie).

Transactions: 10 heures à 11 heures 30 a.
"’nom. Steel r.«rp.. 25 à 62 3-8 ; ,25 à 2fl 

Steel of Canada. 195 à 57; 25 à 1-2, 60
à Abitibi P.° and5 P., 35 à 31 ; 25 à 30 7-8; 

75 à 30 1-2.
Itrnzlliun Traction. 10 à 231-4.
Atlantic Sugar. 50 A ^-1; 50 A 28 7-8; 

125 A 21); 50 A 29 1-4; 150 A 29 3-4: 50 A 29 
5-8; 25 A 29 7-8; 135 A 30; 10 A 301-1; 10 à 
30.

Bromptmn P and P., 430 A 21: 50 A 21 
1-5: 10 A 21 t-8; 00 A 21 1-2; 105 A 21 3-4; 30 
A 21 3-8: 195 A 21 7-8 ; 235 A 22.

(’.an. Car C.on., 10 A 20. 
l.HUrentiile Co.. 135 A 72 3-4; 25 A ,21-2; 

25 A 72 3-8; 25 A 72 7-8. _ , _
Cnn. Steamship, 30 A 18 3-4; 10 A 19. 
Nat. BrewerlpS, 150 A 53; 25 à 52 7-8; 140 

A 53 1-4; 15 A 33 1-2; 75 A 53 3-8; 25 à 53 1-2. 
Spanish R. Com., 10 A 55.
Spanish R. Prf., 80 A 09.
Wayuganiack, 25 A 45; 25 A 44 1-4. 
Montréal Power, 101 A 83.
Rlordon P and P.. 25 A 3.
Toronto Ry, 5 A 71.
Converters 10 à 67; 5 A fin.
British Steel rom., 25 A 9 3-4.
British F.inp. Stepl, 2me pfd„ 24 A 23. 
Winnipeg ïîlectric, 75 A 381-2; 25 à 28 

3-8; 25 à 381-4.
W a basso Cotton. 5 à 45.
Dnm. Steel Pfd. fi p.c., 35 A59.
Abitibi pM.. 50 A 85.
Howard Smith pfd, 1 à 67; 10 à 70. 
Detroit Ry. 10 A 59 3-4.
Asbestos Com., xT> 1 1-2 pc.; 20 A 47. 
Cernent Pfd., 1 A 85.
TiM. Bell, x D 2 p.c.
Cite de Montréal 1700 à 100, sérié C. 
Banques: Molsons, 25 A 1731-2; Mont­

réal, 15 A 210; Uoyalp, 10 A 197 3-4.
Transactions: 11 heures 30 A12 heures

30 a.m.
Steel of Canada, 50 A 571-2; 75 A 57. 
Abitibi. 50 A 30 3-4; 470 A 470 ; 30 à 31 

1-2; 25 A 31 t-4.
Brazilian, 5 A 23 1-4.
Canada Steamship Com.. 25 A 19.
Nat. Breweries, 10 A 53 1-2; 85 A 53.
Mont Power, 105 A 83.
Winnipeg Fleet., 10 A 38 1-4; 50 A 38. 
P. t.yail's. 10 A 64.
Asbestos Pfd, 1 A 09 1-4.

^MISSION
RECENTE

Cité de Sherbrooke
Obligations 6%— dix ans

JtotalMAnca du Ur Juin 1921 Echéance U Ur Juin 1931

Coupona-intcrêta payabloa les 1er juin et lar décembre de cha. 
que année à la Banque Nationale à Sherbrooke, Montreal ou 
Québec.

Prix : le pair (100) et l’intérêt couru.

RE NET. LECLERC
BANQUIER ET COURTIER

MONTREAL QUEBEC
ISO, rue St-Jacques 74, rue St-Pierre

(Malawi fondtfa an 1(01)

Ashpstos corn., 10 A 47.
Detroit Ry, 00 A 59.
Brompton Pfd, 40 à 22; 25 à 21 7-8; 30 A21 

3-4.
Fermée 6 deux heures.

Une kermesse à
encourager

La kermesse des Soeurs Francis­
caines de Manie se poursuit tous les 
jours dans leur nouveau local de la 
rue Saint-Dominique, angle de la 
rue Laurier; elle attire de nom­
breuses personnes qui pavent géné­
reusement le plaisir qu’eues éprou­
vent à parcourir les kiosques. L’or­
ganisation est complète et fait l’ad­
miration de tous.

COMPAGNIE DES TRAMWAYS 
DE MONTRÉAL

Intérêt sur Actions* 
Dèbentures

AVIS
Obligations du Fonds Conso­
lidé de la Cité de Montréal

Le dividende semi-annuel ,4 sur ces 
obligations sera payé le 1er novem­
bre. Les livres de transfert seront 
fermés du 1er au 31 octobre.

P. COLLINS,
Asst.-Trésorier de la Cité. 

Hôtel de Ville.
Montréal, 28 septembre 1921.

Nouvelle Emission

$10,000,000 
PROVINCE D'ONTARIO 

6% m1943
Prix 98. $0 et Intérêt 
Rendement 610a/c 

NESBITT, THOMPSON
AND COMPANY LIMITED 

BANQUIERS
Service frtnçai», 222, rue St. Jacque», 

MONTREAL.

Linlr rét pour six mois au taux de cinq 
(5) pour cent par année sera payé le pre­
mier jour d’octobre, 1921, aux porteurs en­
registres d'actions-débenturcs de la Com­
pagnie des Tramways de Montréal.

Aucun transfert d’action-débenture de la 
compagnie ne sera enregistré durant les 
quatorze jours qui précéderont Immédiate­
ment le 1er Jour d'octobre 1921, et les ces­
sionnaires de toute action-débenture de la­
dite compagnie qui pourrait êtr e transfé­
rée le ou après le 1er octobre 1921 auront 
droit de percevoir l'intérêt accru sur icelle 
A partir de ladite date seulement.

PATRICK DUREE.
- ...... Secrétaire-trésorier.7 septembre 1921.

Deux nouvelles émissions
@130,000

Commission Scolaire Catholique 
de la Ville de Hull

10 ans — 6%
Prix: le pair et l’intérêt couru.

879,<XX)

VILLE DE SHAWINIGAN-FALLS
5 ans — 0%

Prix: le pair et l’intérêt couru.

Versail^Mrtcaim

$ !• •*$' •

MONTREAL OTTAWAQUEBEC
BUREAU-CHEF,

Imm. Versailles, MONTREAL. Tél: M. 7080

Placement à 6%

Cité d*Outremont
Obligations — Or 5*/2% à 10 ans 
Remboursables le ter mai 1931.

. Coupures de $100, $500 et $1,000 
Prix: $96.25 par $100.00 de valeur au pair, plus 

l’intérêt couru.

Beausoleil Limitée
Bons et Obligation!

112 rue Saint-Jacques. Montréal
Téléphonés Main 1400 et 1401

lOESfl

GARTES PROFESSIONNELLES ET CARTES D'AFFAIRES
ARCHITECTE

lOESOI IOE3OQE30E iocaocrr=30Eaoi U»E30

T4 gT-JACqjM MAIN 1M1

J. Albert La Rue
ARCHITECTE

Plana — à*rrta — Qnanttléa 
Kattméa — Bvnlaatlnnn — Sarvalttanee. «te. 
1824 ava. Palrmaant O. IM Grand*) Al14a. 

Bac Aland 2714. Qaibaa.

ASSURANCES ET VITRES

ASSURANCE
BRIC DE GLACES,

ACCIDENT ET MALADIE 
N fait pas partie de rassociatiqn
Taai avantataox an» aaanréa. _

Catamlaalan libéral» an* at«nta.
LA COMPAGNIE

PROVINCIALE
D’INDEMNITES
CH. 5fi — 22) ST-JACQUES 

Tél. Mala M24 — 4114. Maotréal.
Ripresentants demandés

VUtar Pacar Arm. Clontirr
PAGERdbCLOUTi ER

AVOCATS.
( net au Paarc -I- 93-oneat. Cral* 

T«l. Mata êSIS.

Dividendes payables
aujourd’hui

Les dividendes suivants sont 
payables aujourd’hui : Sherwin- 
William, commun, 1 1-2 p. c.; de 
préférence. 1 3 4 p. c.; Imperial 
Tobacco, de préférence, 3. p. e.; 
Canadian Crocker Wheeler, com­
mun, 1 3-4 p. c.; de préférence, 1 
3-4 p. c.; Canadian Consolidated 
Rubber, de préférence, 1 3-4 p. c.

Dividendes déclarés
Maple T eaf Milling. — Dividende 

de 3 p. c. sur le stock commun et 
de 1 3 4 p c. sur le stock de préfé­
rence, payable !e 18 octobre, aux 
actionnaires inscrits le 3 octobre.

RESEAU DU GRAND TRONC
Nouveau Service Amélioré

MONTREAL-SHERBROOKE
TRAIN No 16 12 34

Tous les jours Sauf dim. Tous les jours
8.30 a.m. t.lfi p.m. 11.30 p.m.

..................... ». 12.30 p.m. 8.32 p.m. 4,20 a.m.

TRAIN No 15 11 17
Tous les Jours Sauf dim. Tous les Jours

1.27 a.m. 8,00 a.m. 3.(Ml p.m.
7.05 a.m. 1210 p.m. 6.50 p ni.

Dép. Montréal . 
Ar. Sherbrooke

Dép. Sherbrooke 
Ar. Montréal
COMPOSITION DU TRAIN:—

W**on« motUrn»* i ton» l*« tr»in«.
W,»iron*-r»ft-ji«Ion aux train» 14 et 17. ...
Au» train» 34 at 15. wagon»-lit» entre Montréal et Sherbrooke prêt* a 

être occupé» à Montréal et à Sherbrooke, à 10 heure» p m. et Jii»qu'à S h a m.
Pour plu» de reneelgncmenti au «ujet de* billeU, de» place» à réaerver, 

S'adrcaaer à

M. O. DAFOE
Agent de» voyageur» de la Title, 

238, rue Saint-Jacquea. 
Montréal

Tél. Main 3620.

A M. STEVENS
Agent des voyageurs de la 

1. rue Marquette, 
Sherbrooke. Qué.

Tel. 823.

ville.

Normandin & Desrosiers
Courtier* en Aaauraneoa

232 RUE ST-JACQUES
Tél. Main 3S8S-4552. Montréal.

AVOCATS

Archambault & Marcotte
AVOCATS.

1C rue St-Jacque*.
Joaeph Archambault. C.R. M.P., Emile 
Marcotta, LL.B.. J. Ertm Gagnon, LL.B.

Bryant, Isard &Cie
traitent toutea 1rs «tfalre» de 
banque et de change.

EMPRUNT DU GOUVERNEMENT

Intérêt* établi» chaque mai.» mi 
taux courant le plu» élevé sur les 
fonds en disponibilité des
clients.

DU CANADA
juin 1925 95.10 6.40
net. 131 92.55 6.00
sept. 1937 97.25 5.26
juin 1922 99.10 6.45
mai 1923 98.25 6.45
juin 1927 97.65 5.97
mai 1933 97.55 5.78
juin 1937 99.25 5.56
mai 1924 96.95 5.64
mai 1934 94.79 6.08

Achat
cote.

et vente de valeurs hor»

nvol sans frais sur demande d'un 
vret explicatif de notre système 
'achats par paiements échelonnes.

Correspondance en français et en
anglais.

A rent» d* change
M-tt, ta* 8alnt-Fran cols-Xavier 

guccurssl* IM, rua Peel, à Montréal. 
Sarvlre de* obligations]

Téléphona Main ét«l 
Malton d* Toronto, C.F.R. Bldg.

Com as anKntlsna télégraphique* parties. 
Iléraa.

Ksécotion rapid# dta ardra*.

Cours du change

Cours moyens à New-York. 
Londres, (livre sterling) ... $3.725
Paris, (franc) .....................  0.0714
Bruxelles, (franc) ................ 0.0704
Genève, (franc) ...................  0.1730
Berlin, (mark) ..................... 0.0087
Vienne, (couronne) ............  0.0009
Rome, (lire) ......................... 0.0497

Cours moyens à Montréal.
New-York ................................ lOMi
Londres................................ $4.11
Paris ..................................... 0.0793
Bruxelles .............................. 0.0783
Genève .................................  0.1945
Berlin ................................... 0.01
Vienne ...................................  0.0018
Rome .....................................  0.0460

NOUS OFFRONS les obligations suivantes :

$200*000.00
COTEAU ST-PIERRE

Echéant le 1er juillet 1926.
Prix : le pair pour rapporter 6%.
Dénominations : $100- $500.

$30,000.00
Commission Scolaire 

Catholique de East Angus.
Echéant le 1er novembre 1925.
Prix : le pair pour rapporter 6%.
Dénominations : $100' $500.

$300,000.00 
VILLE LA TUQUE

Echéant le 1er novembre 1925.
Prix : le pair pour rapporter 6r’ê.
Dénominations: $100, $500, $1000.

La Corporation des Obligations Municipales Lee.
René DUPONT, Prés., J. w SIMARD, Vice-Prés.,

116, Côte de la Montagne, Québec. 7. Place d’Armes, Montréal. 
Demandez notre liste de placements de septembre.

Bureau du «ofr: 2374, ru* Saint-Déni*. 
Tél. Calumet 799w.

ALDERIC BLAIN, B.A., LL.L.
AVOCAT

Burvau du lour: ItT. ruo Saint-JacquM 
Edifice du Boval Tru»t chambre SOI 

Tél. Slain 1056
Aviseur légal de l’A*»ocl*tlon des Ham- 

me» d'Affaire* du Nord-Mantroal.

DEMETRIUS BARIL
B.B.. LL.B.. AVOCAT 

SarMU « lé b.alevard Bt-Laaren». Tel 
Main 1204 Réaldene*. 1341 8i-U*ni(. Tél.
Calai**4 éfT.

CARTIER&CARTIER
AVOCATS

Jar*.** Cari* r L.L.L. J**n-Vlrt.r Cartier, 
t 1 T Kindet 45 Place d’Acmee. Trame*,
bl* Wllstn. chambra 412. Tél. Main 622*

Arthur LALONDE
AVOCAT. PROCUREUR. ETC.

Bradai Pari**. Lal.ndt at Caffln. 
Bdtfte» du Crédit Pander. MentréaL 

Réaldeaca. «éléohon- Rat tttl-

TU, Mal* 111* — Edifie* Mantreal T ruai 
11 Place d*Arraee Maatréal.

LAMOTHE. GADBOIS
' & CHARHONNEAlî

AVOCATS.
J C. t.amn'he. LL.D , C R . EmOlan Gnd- 
fc»««e LL.Ü. J. C.L.

51-titRMAlN, 6UERIN & RAYMOND

AVOCATS
Tél. Main 6154 30 rue St-Jsrquea.
P. Si-Germain. LL.L., L. Guerin, LL.L..

B. Panet-Raymond, LL.L.

Anatel» Vanter Guy Vanter

VANIER & VANIER
AVOCATS

Tél. Main SOIS. 07 ru» Saint .Jacques.

COURTIERS EN IMMEUBLES
A. JETTE ET CIE, courtiers en immeu­

bles (établi 1885), experts en propriétés. 
Edifice Crédit Foncier, 35 Saint-.lucques.

Prêts 1ère et 2ème hypothèques. Acnuts de 
balances de prix de vente et d’hypothequrs.

DOCTEURS

CoiunUotionfl : de t h. à 4 p.m.
EST «734

Docteur A. DESJARDINS
Médecin de l’Institut Ophtalmique à Na­
zareth. — Maladiea des yeux, des oreil­
le», du nez et de la gorge.

523 RUE ST-DENIS
En face du carré St-Loula

Téléphonez Eat 7680 pour consultation.

Dr J.M.E. Prévost
de* hôpitaux de Parla, Londres, New-York.

Spécialiste dans le traitement de» mala­
dies d'Estomnc, de |n Peau, des Reins, de 
la Vessie et des organes Génito-Urinaires. 
Aussi Maladies vénériennes.

«60 ST-DENIS
Coin Sherbrooke. Montréal.

Ttl. Bell 5417. Heures de bureaux :
de midi à 8 hr* p m

Dr J.-M.-A. VALOIS,
Maladies des voies urinaires

40, rue Saint-Denis. Montréal.
DENTISTES

Dr E. a MiCOIH, NU
Chi ru rftm-den tinte

291 A, RUE SAINT-DENIS
Tél. E»t 9034.

En face dn théâtre 8t-Deni». Tél. E 9034. 
Bureau du aolr : 353, RUE BEAUBIEN 

Tél. Calumet 2342w.

ESTAMPES EN CAOUTCHOUC

Estampes en Caoutchouc
■N TOUS GENRES.

A. Derome & Cie
H NC -TE-DAME EST. TU M. 4*7»

ELECTRICIEN
GUSTAVE CHAUVIN \

ELECTRICIEN
10 avenue du Parc

IfeftaUatton 4*éc!nlrec* appliquée, •onneriet 
•t téléphone*

Téléphone : Plateau 29IS

Manufacturiers de carrosseries

Paul GUILLET, B. A.
NOTA.RE ET COMMISSAIRR 

1807 MASSON, ROSEMONT.
TEL. LAS. 3242

HORACE H.LIPPÈ
NOTAIRE

ISO ST-JACQUES Main 3228

PROFESSEURS

Droit. 4~i/VTTT>C! Pharmacia,
Médecine, v,LHJrvS Art dentaire. 
Préparations aux examens, dirigés par M.

RENE SAVOIE, LC. et LE.
BuVhclicr és-nrts et és-scicnces appli­
quées. Professeur ntl Collège Sainte-Ma­

rte et au Collège Ixyyola. 
Préparation au baccalauréat, au service 

civil, etc.
ENTREE : en tout temps de l’anné*.
Résultats de l'année : 81 candidats pré­

sentés, 61 REÇUS.
Ï3S, RITE SAINT-DENIS. Tél. Est «1*2. 

En face de l’église Saint-Jacques

Leblond de Brumath
259-EST, RUE ONTARIO.

Rnchelier de l’Universfté de France et de 
l’Université Ijjvr.l, officier d’Acadétnie, au­
teur de plusieurs ouvrages.

Le plus ancien cours de préparation aux* 
examens établi 6 Montréal. i

Oui veut devenir rapidement médecin V 
avocat ? dentiste 7 pharmacien ï

Olivier Thibault, Edmond La Roeha, 
LL.L., aaa.-directeur B.S., directeur.

INSTITUT LaROCNE,Eni|.
LETTRES ET SCIENCES

Cour» strictement privé» le |oar et 1* 
soir. Préparation au coaro clanique, 

brevete. service Mvtl.

155 SUE STE-CATUERINE EST 
Tél. Eet 74SS

PIANISTE

ACCOMPAGNEMENT CONCERT

LUCIEN J0LIC0EUR
PIANISTE 

Leçons à domiclio.
Professeur au collège Ste-Marie.

1281 RUE CARTIER
St-Leule «734w.

CHARBON

o. o. Samson

CHARBON
Anthracite en Bltumlneag 

Spécialité :
Communautés, eenvents, éceleo 

et manufactures.
Qualité i la MEILLEUR aar la marché. 

Tél. St-L. ITJIw. 41 D* LANAUDIEKR.

COMPTABLES

JOS.BONHOMME,Limitée
200 RUE GUY

Manufacturier* de carrosseries 
de livraison. Vendeurs autorisés 
de l’automobile Ford. Toujours en 
mains : runabout, touring, coupé, 
sedon et camions. Pièces de re­
change.

P. A. GAGNON
COMPTABLE LICENCIE (CHARTERED AC­
COUNTANT), chambre 915-316-317, Edifice 
Montreal Trust, 11 Place d'Armet.

Montréal. 1-» Tél. Main é»U.

CAPRES ET MIRMns

Wisintainer&Fils Inc.
Manufacturiers de cadres, moulures, ml- 
roi r» importateurs de chromos, grarur**, 
vitres convexes et oldlnalret.

Vieux cadres réparé», redorés: miroirs ré­
argentés. Cne spécialité. Gro* et détail.

M-M HOUL. 8T-LAURENT 
Manufarture i 7 Clark. Tél. Plate** ma.

NOTAIRE

Heur?» d» bureau: 1M1. ®V-LuuW TM|
1 à 5 p m., 0 à 8 p m.

CHS. ARCHAMBAULT
Ketalra

736 AV. MONT-ROYAL EST. MONTBEAL
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FAITS DIVERS
l/AFFAIRB; MATHIEU - LVFLEUR

Le magistrat Cusson a présidé, 
hier après-midi, au procès de Da­
vid Lafleur accusé de voies de fait 
sur la personne de M. Alfred Ma­
thieu, ancien secrétaire financier 
du clul) ouvrier Sainte-Marie. La 
séance a donné lieu à de vives pas­
ses d’armes, entre les avocats de la 
défense et de la poursuite, relative­
ment à la production du livre des 
minutes dont M. Mathieu avait la 
garde.

L’avocat de la poursuite s’est op­
posé ü la production de ce livre 
tandis que l’avocat de la dé­
fense soutenait que la loi conférait 
ce droit. Finalement le président 
du tribunal a -donné raison à l’avo­
cat de la défense et le livre en 
question sera produit.

CADAVRE DANS UN FOSSE
Le cadavre d’un nommé Arnold 

Zimmerman, 40 ans, de Payton, 
Saskatchewan, a été trouvé de bon­
ne heure, hier matin, dans un fos­
sé, sur le bord du chemin de la 
Côte Saint-Léonard. Les poches de 
ses habits étaient retournés et un 
portemonnaie déchiré se trouvait 
près du cadavre. Tout fait croire 
que le défunt a été victime des vo­
leurs. Les détectives provinciaux 
ont été prévenus et une enquête a 
été ouverte immédiatement.

ELECTROCUTE
En réparant des fils électriques, à 

la vingtième travée du pont Victo­
ria, vers 12 h. 30, hier après-midi, 
Oscar Méthot, 34 ans, 1091, rue Car­
tier, a touché, par mègarde, un fil 
portant un courant de 2,500 volts 
et a été cruellement brûlé par tout 
Je corps. Il a aussitôt été transpor­
té à l’hôpital Général, où il est 
mort vers 4 h. 15. Le cadavre a été 
transporté à la morgue et le coro­
ner tiendra une enquête.

AUX SESSIONS
Le juge Décarie a entendu le pro­

cès de George Barry, Russe, accusé 
de vol avec violence sur la person­
ne d’un nommé G. Bellini. Dans son 
témoignage le plaignant a déclaré 
qu’il passait, avenue de l’Hôtcl-de- 
Ville, lorsqu'il a été abordé par 
deux hommes qui lui ont demandé 
des allumettes. Au même instant, 
l’accusé l’a saisi à la gorge et plon­
geant le main dans ses goussets lui 
a enlevé une somme de $50. Son 
témoignage a été corroboré par un 
autre témoin et Barry a été trouvé 
coupable. La sentence sera pronon-

LES DOCTEURS RECOMMAN­
DENT BON-OPTO POUR 

LES YEUX
Ijri métlcrins Pt Ip» orulinlp» pretcrlvent 

Don-Opto comme étant un remède »ftr i> 
prendre chez sul pour soigner lez tnalndlet 
d'yeux et pour renforcer la vue. Vendu 
avec la garantie de remboursement d'ar­
gent par tou* le* droguiste*.
Faite» comme de» milliers d’autres qui ne 
mangent plu* que du___________________

cèc le (5 octobre.
Joseph Fini, trouvé coupable d’a­

voir volé une automobile apparte­
nant à M.Meunier, de Saint-Vincent- 
de-Paul, a été condamné à un an 
d’emprisonnement.

Pour un vol semblable commis 
au mois de septembre l’an dernier, 
un nommé T. Guilbault s’en est tiré 
avec six mois.
INCENDIE DU A UNE EXPLOSION

Des dommages considérables ont 
été causés, hier midi, ô la résiden­
ce de M. F. Connolly, 3474, rue Ver- 
ville, par un inccntlie qui s’est dé­
claré a la suite de l’explosion d’une 
conduite à gaz. Les pompiers de la 
division nord, sous les ordres du 
chef Boucher, ont été immédiate­
ment appelés sur les lieux et ont dû 
employer deux jets d’eau pour é- 
teindre les flammes qui s’étalent 
communiquées à toute la maison. Il 
n’y avait personne dans la maison 
aii moment de l’incendie.

H y a dix ans
(du Devoir, 30 septembre 1011)
L’enquête du Transcontinental. 

Premier-Montréal, par M. Georges 
Pelletier.

* * *

L’homme caoutchouc. Billet du 
soir, par Nap. Tel lier.

Paix aux braves qens, querre aux 
coupables. Par M. Jean Dumont.

* * #

La guerre est déclarée, par M. 
Uldéric Tremblay.

* * *
La charte municipale, par M. 

Fred. Pelletier.
* * *

Déclarations de M. Borden, par 
J. D.

* * *
La guerre turco-italienne. D<eux 

torpilleurs turcs canonnés, obligés 
de se jeter à la côte. — L’Angleter­
re craint pour ses intérêts.

Feuilleton du “Dctoh"

Leur Pêché
par Jean Viz ère

35
(Suite)

—Tu as dit “oui”; à moi aussi tu 
avilis dit “oui”. Mais j’ai un porte­
feuille si mince que je ne siyis qu’­
un personnage négligeable. Et 
quand épouses-tu ce monsieur?

—Il parle du début de janvier. 
C’est un peu tôt!

—Oui, tu aurais à peine deux 
mois pour choisir tes robes! Cet 
Abraham Mills est moins patient 
que certains jeunes gens... Il est 
vrai qu’il a le droit de comman­
der... Comment appelles-tu ce 
droit-là... Le droit du coffre-fort...

Henri, fit-elle, en lui tendant les 
deux mains, pardonne-moi do te 
faire souffrir... Tu dois me juger 
atrocement mal. Je ne me suis pas 
décidée tout de suite. J’ai réfléchi., 
et le fruit de ces réflexions a été 
de comprendre très clairement 
que je ne me consolerait jamais 
d’avoir vu des millions passer de­
vant ma main et de les avoir dé­
daignés pour mener une vie ob­
scure. Mets n’importe quelle autre 
femme à ma place, une femme qui 
a des goûts de luxe. Elle aurait agi 
comme moi et elle n’aurait peut- 
être pas eu la franchise d’expli­
quer tout net ses sentiments com­
me je le fais...

—Je reconnais que tu es fran­
che, dit Henri, tu es même brutal», 
à force de franchise. Tu as sans 
doute pensé que le comble de l’ha­
bilité, ce serait de mettre tout 
simplement ton âme à nu. Adieu! 
Elle n’est pas très jolie, ton âme! 
Elle ne ressemble guère à ton visa­
ge. Merci de me l’avoir ainsi fait 
connaître.

Sans sortir de son apparente 
impassibilité, il était parti, malgré 
les larmes de Lilah, des larmes 
que le dépit faisait couler.

Il avait prit le petit Jaune de­
vant Sait-Pierre de Chaillot et 
debout sur la plate-forme, il regar­
dait les arbres dépouillés de l’ave­
nue Marceau, le mouvement de la 
place de l’Alma et la Seine toute 
rose sous les reflets du beau ciel 
d’automne, qui mettait dos tons 
d’or, de pourpre et violette derriè­
re les tours de Trocadéro.

Rentré chez lui, avenue Bosquet, 
portes et fenêtres closes, il cessa 
d’être un automate pour redeve­
nir un pauvre en.ant désespéré.

Devant Lilah, il s’était raidi, de 
toutes les forces do son orgueil; 
maintenant seulement 11 compre­
nait combien ce que venait de lut 
dire la jeune fille amenait l’effron- 
dement lamentable de tous ses rê­
ves.

Lilah rayée de sa vie, est-ce que 
sa vie pouvait encore avoir un 
sens. Il avait tant fait pour elle, 
tant accumulé de folies, de fai­
blesses, de fautes Ses dettes? Elle» 
e-J?. , dent la cause indirecte. 
L était pour se maintenir dans le 
milieu mondain où elle l’entrai- 
nait, pour s’y faire une place, 
pour y briller, qu’il avait dissipé 
en quelques années une petite for­
tune. Dans ce milieu, il avait con­
tracté des habitudes de paresse. 
Il avait pris goût au jeu, aux ca­
fés. aux plaisirs 1rs plus malsain» 
et les plus dégradants. Pour Lilah. 
il avait délaissé s parents, s’était

{nis contre eux en révolte ouverte, 
ors de ses fiançailles qu’ils désap-

Crouvaient. Pour un caprice de 
ilah, il avait volé.., il avait tué..., 
pt qui avait-il tué?... Son père!...

{*our Lilah enfin, pour pouvoir 
’épouser plut tôt il av.it exigé

impérieusement sa part rie la suc­
cession paternel.; il ait chassé 
sa vieille mère de la maison qu’el­
le aimait. Pavait réduite à la pau­
vreté, à la solitude... Que d’infa­
mies commises! Que de ruines ac­
cumulées! Tout cela pour une fem­
me! Et cette femme lui manquait, 
elle sortait de sa vie, elle se dé­
tournait à jamais de lui, parce 
qu’on avait fait briller à ses yeux 
un peu d’or!...

Le malheureux jeune homme ar­
pente d’un pas fiévreux sa petite 
chambre d’étudiant.

Sa douleur est si grande, si 
grand son dégoût de la vie— la 
vie où il a tant cherché le bon­
heur, où il n’a trouvé que de faux 
plaisirs et d’indicibles amertu- 
nes,- - qu’il serait heureux de la 
perdre, cette vie, de cesser d’être 
pour cesser de souffrir.

Une tentation violente le saisit: 
descendre l’avenue Bosquet, cou­
rir au pont de l’Alma, se jeter à la 
Seine... Triste fin qui serait le di­
gne couronement d’une triste vie!

—Je n’ai même pas la consola­
tion de pouvoir me donner la 
mort! songe-t-il. On ne se suicide 
point quand on croit à un au-de­
là... Et j’y crois... Mon éducation 
première a été la plus forte. Elle 
a façonné en moi le chrétien, en 
même temps qu’elle a façonné 
l’homme. J’ai eu beau m’y essayer, 
je n’ai jamais pu modifier entière­
ment cette mentalité religieuse qui 
fut la mienne jusqu’à ma dix-hui­
tième année. L’idée de la mort se­
ra toujours unie dans mon esprit 
à l’idée du Dieu juge, devant le­
quel l’àme apparaît pour rendre 
Compte de ses actes; sur la tombe, 
je pense toujours à la résurrec­
tion: et toutes les fois que j’ai fail­
li être victime d’un accident, 
quand je me disais: je vais peut- 
être mourir dans un instant, une 
angoisse inexprimable me tortu­
rait le coeur, parce que je ne me 
sentais pas prêt... Ah! si la mort 
n’était qu’un sommeil! Dormir, 
dormir longtemps, dormir tou­
jours, oublier toute chose, comme 
ce serait doux!... Car enfin, que 
va être ma vie, maintenant que 
tout m’échappe, que je n’ai même 
plus les bras de ma mère pour m’y 
cacher et y pleurer!...

De nouveau les tentations de 
suicide livrent assaut à sa volonté 
défaillante. Pour les fuir, il s’as­
sied à son bureau, il vide devant 
lui le tiroir aux reliques. 11 s’en­
toure des souvenirs de son beau 
passé, comme d’une armure pro­
tectrice contre laquelle les traits 
du tentateur viendront se briser.

Voici des photographies de son 
père, do sa mère, de sa soeur; une 
vue de son vieux collège, un cro­
quis des Sapinettes, des gravures 
pieuses, des vers et des lettres 
d’écoliers, et au fond d'une boite 
jaunie, son brassard de premier 
communiant dont les franges d’or 
brillent sous la lampe. Une tache 
roussâtre macule la moire blan­
che. Henri se souvient. Lucien et 
lui, dans la ferveur de leurs dou­
ze ans, après avoir lu beaucoup de 
vies do saints où des traitv pres­
que identiques étaient rapportés, 
avaient en l’idée d’écrire avec 
leur sang, sur ce brassard Imma­
culé, un mot qui devait traduire 
leur rêve de fidélité éternelle à Jé­
sus :

(A suivre)------------•------------
Assurez-vous avec Girard et Girard, 
65 St-F.s-Xavier. Téi. M. 6948.

GRANDS MAGASINS GOODWIN
MAGASINS OUVERTS JUSQU’A SIX HEURES SAMEDI

LES MEILLEURS COMPLETS 
POUR HOMMES

50.00

C’est avec raison que nous disons les meilleurs, car 
les tissus sont réellement les plus beaux que nous puis­
sions avoir, tissus croisés écossais, laine filée, texture 
panier et serges.

Ensuite — ils ont été confectionnés chez un des 
meilleurs tailleurs du Canada, en modèles plus beaux que 
tout ce que vou; avez vu jusqu’à OC AA à 
présent. La valeur est dans la qualité. WlMIU

LES MEILLEURES PALETOTS
En étoffes tout laine, doublés de satin ou poil de cha­

meau, superbement finis, élégants modèles depuis le de­
vant croisé demi-ajusté au modèle 4C AA à TfC 
très ample....................................... ■Kl.WU IV.UU

COMPLETS EN SERGE BLEU MARINE
En tous les modèles et grandeurs.

25.00
—Au rez-de-chaussée.

CHANDAILS pour HOMMES
Chandails fermés pure laine, tout à fait pure laine. Marron foncé 

en toutes les grandeurs. Tricot Jersey, encolure en pointe, deux 
poches

QUE PENSEZ-VOUS DU PRIX?

1.25

Votre marque favorite r*t dan* notre asiorttment de

Bonneterie d’automne
Quoi que ce soit, en quoi que ce soit, et quelle que soit la gran­

deur, nous l'avons. Voici quelques-unes de nos différentes *eries 
Cnmisoies et caleçons Merinos Penman no 79. chacun, .95; combi­

naisons ........................................................................................................... i gj
Penman Preferred, laine naturelle et coton, camisoles et caleçons,

chacun l.*4 — Combinaisons .. ............................................................ 27*
Cachemire naturel Penman no 733, camisoles et caleçon», ’chacun

1 95 — Combinaisons..................................................... .............. j 5*
Cachemire naturel Watson no 341, cotes 'élastiques, camisoles et

caleçons, chacun, 1.95 — Combinaisons................... .. ............... i.j*
Combinaisons de coton blanc Watson no TU, épaisses, cotes élas­

tique» ............................................................................................................... 2 59
Camisoles et relevons en laine naturelle Penman 110 95: 
Camisole* 34 — Caleçons 32 .. .. 10.
Camlisoles Sfl et 38 — Caleçon» 34 et 3».............................. ! ** 2 ZI
Camisole» 40 et 42 — Caleçons 38 et 40 ......................
ÇamUolc» 44 et 40 — Caleçons 42 et 44 .............................. ” î ïï
combinaison* grandeur 32, 3 75: grandeur ' sV. J.95; grandeur 38 

4.2»; grandeur 58, 4.50; grandeur 40, 4.75; grandeur 42, S.0«: gram deur 44, 5.21; grandeur 4fl, 5 50. , * » . m. v, gran-
épaîsseur I’0n* f‘l “ehe,n,re l>ur0 le!‘<e Permisr. no 284, moyenne 

C^bln,C,.-n.CnleCf*‘ ««‘ne naturelle Î.25
'* * * *.....................* *........................... .. 6.§5

—Au rez-de-chaussée.

Bottines pour hommes
Bottine* noires et brunes en bon cuir,- trois épaisseurs variée*, poin­

te* et pointure* pour tout le monde .. ........................... . .. é.M A I*.

—Au rez-de-chaussée.

Uu très beaux 
choix de

CHAPEAUX
A

2.95 ' 4.95
Chapeaux en velours de 

Lyon, peluche, feutre-fourrure, 
drap duvet ine, etc.

En noir et toutes les couleurs 
unies ou combinées.

Canotiers, turbans drapes et 
toques. Garnitures de ruban et 
laine angora, ornements, etc.

Chapeaux garnis 
Individuels

6.95 ~ 8.50 ~ 10.50
La variété de ces jolis cha­

peaux est extraordinaire.
En velours panne et de Lyon, 

peluche, duvetine et autres 
nouveaux tissus.

En noir et les plus nouvelles 
nuances. Grands chapeaux de 
toilette, chapeaux pour la pro­
menade et chapeaux pour tou­
tes les occasions. Garnitures de 
plumes d’autruche et de fan­
taisie, fleurs, etc.

—Au deuxième.

Une vente de délicieuses 
robes en tricotine - crêpe 

canton • charmeuses 29.75

Robes marine, noires, bru­
nes et grises. Tous les plus 
nouveaux modèles de cette 
saison. La beauté de tissu, la 
confection impeccable et l'é­
légance de modèles donnent 
à ces robes une apparence 
beaucoup plus dispendieuse. 
Personne ne voudra croire 
que vous avez une robe de

29.75
—Au deuxième.

Quelque chose 
de nouveau

ECHARPES
En soie d’un côté, en laine 

angora de l’autre. La soie, tout 
en ajoutant une note délicate à 
l’écharpe empêche la laine 
d’adhérer aux épaules et au 
collet de votre manteau.

Grandeurs ordinaires en tri­
cot uni et de fantaisie,
EN 35 DES PLUS NOUVELLES 
NUANCES.

2.65 * 12.50
—Au rez-de-chaussée.

NOUVELLE OONNETTERIE POUR DAMES
Ua sorte ot la grandeur que vous désirez 

Vedv» — Zenith — Watson — Penmsn — Harvey __ Eté. 
Camisole* — Caleçon* — Combinaisons — Maillots — Caleçons 

bouffants
VEI7VA — Camisoles, en leçons et boul fnnts en coton épais, moyenne

Srandeur, .95 — plus grands 1.00.. .Combinaisons—moyenne gran-
eur 1.65 — plus grande*....................................................................... 2.00
ZENITH — Camisoles, encolure basse et en pointe, sans manches 

et manches courtes. Kncolure haute, manches courtes et longues.
Moyenne grandeur.................................................................................... 1.55

Plus grandes.......................   i,8j
Caleçons ouverts ou fermés, Jambes longues ou courtes, aux mêmes 

prix que les camisoles. Combinaisons, encolure basse, sans man­
's. Encolure haute, manches longues. Moyen-

3.21
ches et manches courtes 
ne grandeur

\\ Al SON — Choix complet___Camisoles et caleçons en coton bros­
sé, coton épais et laine et coton Tous les modèles .... 75 à S 25

Camisoles de grandeurs extraordinaires, ouatées ou en’ laine et
coton........................................................................... , j ng
Combinaisons................................................................. ' i’35 5 9 75

Caleçons bouffants crème ou noirs, en' laine et "coton 1.35 à 215

Maillots noirs en laine et
coton................  135 i 1.95
Meilleure qualité 2.25 à 2.75

HARVEY — Camisoles et ce- 
leçons en coton égyptien 
blanc brossé, grandeurs 34, 36 
et 38 ,1 35 — 40, 12 et 44, 1.55 
Meilleur qualité avec rayures 
de sole, 2.25 et 2.56. Com­
binaisons, encolure basse, 
sans manches et munches 
courtes, Jambes longues et 
courtes. Aussi encolure eu 
pointe, manches nu coude et 
siège se rabattant, 34 à 38,
2.25 — 40 â 44....................2.55

PENMAN — Camisoles et 
caleçons rn fcilno naturelle, 
grandeurs 34 5 44, 7.75 à 3.00. 
k 3.00

Encolure haute, manches 
courtes ou longues.

Caleçons ouverts ou fermés, 
jambes longues,

—Au rez-de-chaussée.

1

A TOUS CEUX QUI ONT BESOIN DE CHEMISES
VENTE SENSATIONNELLE À $2.00

000 chemises en zéphyr tissé, importé d'Angleterre, confectionnées sur notre 
commande.

Rappelez-vous! Du zéphyr tissé — venant d’An­
gleterre — confectionnées à Montréal.

Genre veston, manchettes souples, couleurs inal­
térables, grandeurs pour tout le monde, 13 1-2 O (Ml
à 18.................................................................... *,UV

CHEMISES DE SOIE A MOITIE PRIX
60 chemises qui vont s’enlever rapidement.
Trois qualités de soie japonaise rayée.
Toutes pure soie. Couleurs variées. __

A MOITIE PRIX.
—Au rez-de-chaussée.______

Bottines pour Garçonnets
Voilettes de soie importées de 

France et d’Angleterre, en noir, 
brun, marine et taupe. Un bon 
choix de mailles unies et de
'““"t* VERGE JB

_Au rez-de-chaussée.

VENTE SPECIALE DE
Couvertures de Voyage QUADRILLES $5.45
pcîjre*a'rendre plus*durable.' qU",,,é méI*n«é<' ««' ‘rés peu de coton

I» , *'*'*•> «iuiauii*. - — —
oniine e'ai'vrVnt, cc*PjXrs','œ^ver"îe.*’n?2?.’..£!îur..r*ato e‘ m*m 

irient employees............_ -
a vecUirange" ifux M “'"-.Ion, 52 z 72 pouce,.
Samedi*seul*nven*" ^don et S.ndringham.
lREn vente dans le cercle des’vente, spéciates, près da i'cscaller r'oi'

___  _____ —Au rez-de-chnusséf.

Vente de Voilettes de Soie
Bottines noires et brunes en 

tous les modèles, pour le jeu. 
l’école ou la toilette. Choisies 
spécialement pour leur jolie 
apparence et la qualité de leur

3.951 7.50
—Au rez-dc-chnussée.

Li Ml
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Progressistes
en campagne

M. CRKRAR PRONONCERA SON 
PREMIER DISCOURS A BRAN­
DON, MERCREDI. — UNE TOUR­
NEE A TRAVERS L’ONTARIO.

Winnipeg, 30. — (D. N. C.) — La 
campagne des progressistes s ouvri­
ra officiellement, mercredi prochain, 
alors que M. T.-A. Crerar, chef du 
parti, prononcera son premier dis­
cours à Brandon, à l’occasion de lu 
convention (jui doit y «ivoir lieu en 
vue du clioix d’un candidat pour le
comté. „On croit savoir <iue M. Lrerar en­
treprendra sous peu une tournee a 
travers l’Ontario et les provinces 
maritimes, mais l’itinéraire de cette 
tournée ne sera pas arrêté ayant que 
ne soit connue la date des élections
fédérales. , ,

M. KING A WINDSOR
Windsor. N.-E., 30. — (S. P. L.)

M. W.-L. Mackenzie King a tenu une 
assemblée, hier, au manège militaire. 
Il était accompagné de MM. H.-N. 
Réland, William Duff et D.-D. Mc­
Kenzie, tous trois députés. Les qua­
tre orateurs ont exposé à tour de 
rôle la doctrine libérale et fait une 
revue des affaires nationales.

Le docteur J.-S. Black, député, qui 
présidait l’assemblée, a déclare que 
l«candidat libéral du comté M. L.-H. 
Martcll, avait été défait, lors des 
dernières élections de 1017, grace 
aux manières déloyales de son ad­
versaire. Il espère que Murtell, pren­
dra sa juste revanche.

M. William Duff, députe de Lu- 
nenberg, a rappelé ensuite a ce su­
jet que, après avoir été clu par le 
vote des citoyens du comté, M. Mar­
tcll avait été défait par la manipu­
lation malhonnête du vote des sol­
dats d'outremer. Faisant allusion a 
la défaite du gouvernement Laurier 
en 1011, l’orateur a dit que les Cana­
diens payaient aujourd’hui leur fau­
te d’avoir rejeté la réciprocité et 
renversé Laurier. “Si la réciprocité 
avait été adoptée en 1911, a-t-u dé­
claré, nous n’aurions pas entendu 
parler du bill Fordney. ’

M. H.-S. Réland a atfirme que M. 
King n’avait cessé de monter dans 
l’estime populaire depuis qu’il a etc 
choisi chef du parti libéral et que 
le peuple canadien se promet de le 
choisir comme futur premier minis­
tre. Le gouvernement Borden, a- 
t-il ajouté, n’a pas été tué, mais il 
s’est suicidé lui-même.

M. L.-N. Martell n’a fait qu’un 
court discours. Il a promis a M. 
King que le résultat des élections 
dans le comté de Hants serait heu­
reux.

Voter pour le parti liberal, a dit 
M. King, c’est voter pour un gou­
vernement rappelant celui de 189fi, 
alors que sir Wilfrid Laurier et son 
gouvernement ouvrirent au Canada 
un âge d’or sans précédent.

Le chef libéral, faisant ensuite 
une revue des agissements du gou­
vernement Mcighen depuis qu’il est 
au pouvoir, a demondé. à tous de 
s’unir pour élire un nanti don! le 
programme contient celui de tous 
les petits groupes. “Nous croyons, 
a-t-il dit, que tout le monde devrait 
être représenté, mais nous voulons 
la coopération, nous voulons ces 
groupes non pas en tant que grou­
pes, mais en tant que membres de 
notre grand parti."

Hier soir, a eu lieu, une récep­
tion à la salle des vétérans de la 
guerre, où les citoyens de la ville 
ont été présentés au chef libéral et 
à ses collègues.

M. King parlera à Brudgewntcr, 
samedi après-midi.

ABSTENTION
Calgary. 30. — (S.l’.C.) 

George Hoadley, ministre de 
culture du gouvernement

LES CHEMINOTS

Prêts a 1 appel 
de la grève

LES MEMBRES DH L’UNION DES 
EMPLOYES DES TRAINS SONT 
PRETS A EMBOITER LE PAS.

COURTES
NOUVELLES

Chicago, 30 (S. P. A.) — Si les 
18(1,000 membres de la Fraternité 
dis employés de train, dont plus 
de 90 pour cent ont voté en faveur 
de la grève, sont appuyés par le 
comité des griefs, une grève sera 
ordonnée.

Avec cet adieu, le président W. 
G. Lee a invoyé cinquanto-sept pré­
sidents-généraux des unions dans 
leurs foyers, hier soir, munis d’ins­
tructions écrites pour convoquer 
leur comité de griefs, obtenir leur 
approbation ou leur désapproba­
tion du vote de grève cl faire rap­
port la semaine prochaine à Chi­
cago.

Les comités des rgiefs vont ap­
puyer la grève, disait-on aux quar­
tiers-généraux des unions aujour­
d’hui.

LE SALAIRE DES CHEMINOTS
Ottawa, 30. - Le bordereau de 

paye des chemins de fer à vapeur 
du Canada pour l’année solaire 
192!) s’est majoré de 24.5 pour cent 
sur celui de 1919, Un rapport pu­
blié par le bureau de la statistique 
fédérale chiffre le bordereau de 
paye on 1920 à $290,510,517 contre 
$233,323,07 1 l’année précédente. Le 
ptrsonnel a augmenté de 173,728 â 
185,177, soit 6,0 pour cent. La ré­
munération moyenne par heure a 
augmenté de 52.3 sous en 1919 à 
62.1 sous en 1920.

Le 1er mai 1920, les chemins de 
fer accordaient des majorations de 
salaires semblablts à celles accor­
dées par le Railroad Labor Board 
de Chicago. L'augmentation dans 
le bordereau de paye annuel appro­
chait 21 pour cent. Vu cependant, 
que l'augmentation ne s’est appli­
quée qu’aux derniers huit mois de 
l’année, les chiffres ne représen­
tent pas toute la différence.

En 1920 la rémunération par 
heure des mécaniciens de trains 
voyageurs, était de $1.24 contre 
$1.09 en 1919; des mécaniciens de 
trains de fret, $1.02 contre 87 
sous; des chauffeurs de trains de 
voyageurs, 96 sous contre 83 sous; 
des chauffeurs des trains de fret 
de 78 sous contre 62 sous; des con­
ducteurs de trains de voyageurs, de 
95 sous contre 85 sous les conduc­
teurs de trains de fret; de 88 sous 
contre 71 sous; des serre-freins et 
des signaleurs, 69 sous contre 59 
sous; sur les trains de fret, de 69 
sous contre 54 sous; des dispat­
chers $1.09 contre $1.08; des ter­
rassiers, 46 sous contre 41 sous.

DERNIERS CONTRAT ! 
DE LA COMMISSION

LES ADMINISTRATEURS ACCOR­
DENT DES CONTRATS POUR 
UNE SOMME DE ,*50,000.

Les commissaires ont adjugé plu­
sieurs contrats pour des travaux de 
pavages, de trottoirs et d’égouts ; 
la dépense entraîne des crédits de 
*50.000, déjà votés par le conseil. 
Ce seront les derniers que les com­
missaires recommanderont.

Voici comment les travaux seront 
distribués ;

— M. 
l’agri- 

igrairo
de l'Alberta, a déclaré, hier, à la 
convention des progressistes qui 
s’est tenue à MacLeod, que la tâ­
che d’un gouvernement provincial 
était d’administrer les affaires de la 
province, et non de s'immiscer dans 
les élections fédérales. Rien que 
cette déclaration de M. Hoadley 
n’ait pas été faite officiellement aii 
nom du gouvernement, on croit que 
le gouvernement agriculteur de l’AI 
berta s’abstiendra de parti dner ou­
vertement aux élections fédérales.

M. DRAYTON DANS OTTAWA 
Ottawa, 30. Sir Henry Drayton, 
ministre des finances, posi a sa 
candidature dans Ottawa aux pro­
chaines élections.

Sir Henry Drayton a déjà habité 
la capitale pendant plus fie dix ans.

M. ROGERS DANS LISGAR
Winnipeg. 30. — (S.P.C.) M. 

Robert Rogers a décidé do poser sa 
candidature dans le comté de Lis 
gar. aux prochaines élections; elle 
lui avait été offerte, mercrc 
di soir, par vine délégation des élec­
teurs. Il annoncera sa politique, a 
t-il dit, dès le premier discours df 
«a campagne.

DANS MAISONNEUVE
On nous informe que M. .1.-0.-E. 

Leclair, président du club L.-O. Da­
vid. briguera les souffrages dans 
Maisonneuve aux prochaines élcc- 
tion-s fédérales. M. Lcclair serai! 
candidat libéral en remplacement 

oLmieux, aeUielle- 
Maisonneuve et de

LE ‘‘CANADIAN RECRUIT"
Québec, 30 (C.P.A.) — Tant que 

le "Canadian Recruit” de la marine 
marchande canadienne n’aura pas 
été remis à fini à La Traverse, les 
procédures légales seront ajournées 
contre le navire “Maskinongé”, 
qui a frappé le “Recruit”. Le ‘‘Mas­
kinongé’’ a été saisi pour la som­
me de $610,000 après la collision.

EN FONCTION
Québec, 30 (S.P.C.) - M. J. A. 

Métayer, qui a été nommé sous-mi­
nistre des travaux publics pour 
remplacer M. S. Sylvestre, entrera 

fonctions, lundi prochain.en
LE POIDS DU BEURRE

Sherbrooke, 30 (S.P.C.) — Des
plaintes sont reçues de plusieurs 
milieux que certains marchands de 
beurre vendent un produit qui pèse 
de treize à quinze onces au lieu de 
seize onces. U-s.ai^orltés provin­
ciales ont été informées de cet état 
de choses et nombre d’inspecteurs 
ont été envoyés pour Mire une en­
quête dans tous les Cantons de 
l’Est.

LA QUESTION IRLANDAISE
Dublin, 30 (S.P.A.) — La répli­

que du premier ministre Lloyd 
George a Fanion de VaJéra a été re­
çue à Mansion House, ici, à 1 heu­
re 30, hier après-midi. Elle a été 
lue par M. de Valéra et par Arthur 
Griffith, ministre des affaires étran­
gères, au cabinet du Dail Eireann, 
qui l’attendait. Il se peut que la ré­
ponse irlandaise soit rédigée tout 
de suite et présentée au cabinet qui 
se réunira de nouveau aujourd’hui.

Les chefs sinn feiners ont été 
agréablement surpris des paroles 
de M. Lloyd George. Un ministre 
du Sinn Fein qui a lu la réplique 
a dü que le public avait raison d'a­
voir confiance. Un autre ministre a 
dit que la réponse était certaine­
ment meilleure qu’on ne s’y atten­
dait.

Le sentiment général veut que M. 
de Valéra accepte de prendre part 
à la conférence proposée par le 
premier ministre pour le 11 octo­
bre. Les chefs sinn feiners sem­
blent de bonne humeur. La seule
raison qui 
immédiate 
pouvait se 
soir.

a empêché
est que 
réunir

le
en

une repense 
cabinet ne 

entur, hier

Carre 
la rue

PAVAGE
Victoria, de la rue Latour 
Saint-Jacques.

TROTTOIRS
la Reine Marie. 

• Colbrooke à
côté

40’

de M. Rodolphe 
ment député de 
Gaspé.

ADIEUX DE M. DOHERTY
Londres. 30. — M C. Doher­

ty, ex-ministre de la justice, a en 
voyé de Genève un message aux é 
lecteurs de la division Sainte-Anne 
dans lequel il les remercie de la 
confiance que ceux-ci lui ont té 
nioigné pendant de très longues an­
nées. Il sc déclare prêt à leur ren­
dre service comme par le passé cha 
que fois que les circonstances le 
permettront.

Chemin de 
sud, de la rm 
l’est;

Rue Colbrooke, côté est, du che­
min de la Reine Marie à 220 pieds 
m sud;

Ruelle Perrault, côté est, de la rue 
Craig à la ruelle Sainte-Agathe;

Rue Ontario, des deux côtés, de 
1 rue Saint-Laurent à la rue Saint- 

Denis;
Rue i’aterson, côté est, de la rue 

Burnett aux limites.
Les contrats pour la construction 

des trottoirs suivants ont été oc­
troyés aux plus bas soumissionnai­
res ;

A MM. Duranceau et Duranceau : 
Rue Mozart, du boulevard 

Saint-Laurent à l’avenue
Grande...........................$8,188.00

Avenue Walkley, de la rue 
Sherbrooke au boulevard
Monk land............ 2,244.75
A MM. Roudou, Corlier et Cie :

Rue Saint-Charles, des deux 
évités, de la rue Ferras à
la iôème avenue . .$3,150.00

Rue Lasalle, côté ouest, du 
boulevard Rosemont à la
rue Beaubien........ 3,055.00

Rue du Sacré-Coeur, des 
deux côtés, de la nie Pa­
radis à la 44ènte avenue. 4,973.50 

Rue Saint-Laurent, côté est. 
du boulevard Gouin à la
rue Kelly.................1,561.00

Rue Amherst, côté ouest, 
de la rue Paradis à la
43ème avenue.................. 5,100.00
Les contrats pour une construc­

tion d'égouts ont été adjugés aux 
prix suivants;

A M. A. Fauteux :
Rue Saint-Zotique, de la 

rue Fullum à la rue Par-
thenais.......................  $1,374.00
A MM. Toussaint Frère:

Rue Rosedale, de l’avenue 
Somerled à l’avenue Ter
rebonne.........................  3,990.00
A M. A. Thésand :

Rue Saint-Charles, an nord
du boulevard Gouin . . . 1,104.00

SALAIRE SUFFISANJ
Toronto, 30 (S.P.C.) — Frank C. 

Briggs, ministre des travaux publics 
dans l’Ontario, a répondu à George 
G. Hnlcrow, député ouvrier de Ha- 
miiton-est, qui se plaignait que les 
hommes qui travaillent à la cons­
truction des routes dans les cam­
pagnes ne sont pas assez bien 
payés, qu’un salaire de trente sous 
de l’heure vst suffisant. Ix‘s culti­
vateurs ne paient pas plus que cela 
leurs employés et si le gouverne­
ment ontarien donnait des salaires 
plus forts aux constructeurs de che­
mins, il enlèverait aux cultivateurs 
la main-d’oeuvre agricole.

MINEURS MECONTENTS
Londres, 30 (S.P.A.) — Les pro­

priétaires de charbonnages des Gal­
les du Sud ont discuté, hier, avec 
le département des mines un mal­
entendu relatif aux termes du rè­
glement effectué, lors de la conclu­
sion de la grève des mineurs, le 
printemps dernier. Le gouverne­
ment prétend que les propriétaires 
les houillères doivent encore ver 
;rr 750,0(H) livres sterling payables 
•n salaires aux mineurs.

La question sera probablement 
soumise au président du National 
Coal Board, qui rendra jugement.

L’URBANISME

Fédération de postiers

Ottawa, 30. — (S. P. C.) —- La 
Fédération des commis de malle du 
Canada a fait des démarches, hier, 
auprès de trois autres grands syn- 
iicats de postiers du Dominion dans 
le but d’amalgamer les quatre orga­
nisations en une association com­
prenant dix mille employés du ser­
vice civil.

Une autre conférence aura lieu en 
novembre.

Libéré sous caution

REDUCTION ACCEPTEE
New-York, 30 (S.P.A.) L’asso­

ciation internationale des débar­
deurs a accepté une réduction de 
salaires d’à peu près 23 p.c. Cette 
association représente environ 
quinze mille hommes qui travail­
lent sur le rivage de l’Atlantique et 
dans Us golfes. La réduction sera 
en vigueur à minuit, ce soir.

DU PAIN ET DES LITS
New-York, 30 (S)P)A)k - On a 

commencé à distribuer du pain 
gratuit aux sans-travail dans l’égli 
se protestante de St.Marc. Six 
cenls hommes ont fait la queue 
hier, près de cet édifice pour re­
cevoir une ration. Plusieurs ve­
naient de Brvarit Park. On a aussi 
installé des lits dans cet édifice et 
150 gueux y ont dormi, la nuit der­
nière.

GRAVE AVERTISSEMENT
Londres, 30 (S.P.A.) La troi­

sième internationale do Moscou a 
adressé à diverses capitales euro- 
pémnes une communication disant 
que les dangers que court la Rus­
sie soviet menacent aussi le monde 
entier d’une révolution. Le (loi li­
ment dit que si la Russie a fait des 
concessions au capital étranger, 
c’est parce qu’elle est sur le bord 
de la ruine.

GROS DEFICIT
Le Cap. 30 (S.P.A.) Une délé­

gation de fonctionnaires civils est 
allée voir le premier ministre 
Smuts, hier, pour lui demander 
pourquoi il a aboli les allocations 
de guerre. Le premier ministre 
leur a répondu que les finances de 
l’Afrique-Sud sont moins brillan­
tes que celles de l’an dernier. Les 
douanes vont probablement rap­
porter sept millions de piastres de- 
moins que les estimés. Le budget 
aura cette année un déficit plus 
considérable qu'on ne le prévoyait.

PROTECTORAT ESPAGNOL
Jolicttc, 30. -- (O.N.G.) — Mer- 

credi, le juge Loianger a rendu la 
liberté au jeune Albert Laporte, 
trouvé coupable d’homicide invo­
lontaire. Ce dernier a fourni une 
caution do cinq mille piastres pour 
deux ans. Si la conduite de ce jeu­
ne homme est irréprochable d’ci 
à cc temps-là, il sera acquitté, mais 
s’il trouble la paix publique, H de­
vra payer les cinq milie piastres 
et la Cour ne sera pas clémente cot­
te fois. En plus il devra venir ren­
dre compte de sa conduite tous le 
mois*

Madrid, 30 (S.P.A.) Le conseil 
du cabinet s'est réuni, hier midi. 
On dit que le gouvenvincnt espa­
gnol a élè averti que le chef des re­
belles marocains serait prêt à ces­
ser les hostilités à condition que 
l’Espagne exerce un véritable pro­
tectorat et que le sultan du Maroc 
soit mis à pied. Abd el Krin vou­
drait aussi que le territoire des 
Riffains soit rendu autonome soifs 
un protectorat distinct de l’Espa­
gne.

L’embellissement 
de la métropole

Le banquet des congressistes de 
l’urbanisme, qui a eu lieu hier au 
Viger, a donné lieu à l'énoncé de 
beaux projets d’embellissement pour 
lu métropole, de la part de quelques- 
uns de sorateurs, entre autres de M. 
Joseph Beaubien, M. H. W. Stewart 
et de M. J. P. Hines, de Toronto. Le 
maire Beaubien a parlé surtout des 
progrès accomplis par la métropole 
depuis vingt-cinq ans, et démontré 
que la marche en avant n’est pas 
encore près de cesser. I! a rappelé 
la fondation opportune de la com­
mission métropolitaine, dont le but 
n’est autre que de préparer une or­
ganisation saine et économique à la 
grande municipalité qui couvrira un 
jour toute Plie de Montréal.

Il admet «pie bien des problèmes 
ont été résolus, mais que d’autres 
vont surgir qui absorberont les ad­
ministrateurs de Père prochaine. M.
J. E. Dixon, qui représentait le mai­
re Martin, a insisté sur l'importance 
d'un congrès du genre de celui-ci, 
pour apporter des solutions prati­
ques à ceux qui dirigent les affaires 
municipales.

M. E. Deville a fait ensuite l’élo­
ge de la province de Québec, ainsi 
que le docteur Gonroy. Le premier 

admiré le caractère pratique de 
notre gouvernement provincial; a- 

quarante ans, on a peine à re­
connaître aujourd’hui que c’est la 
même province et (Rie ce sont les 
mêmes gens qui l’habitent. Mainte­
nant notre province bat la marche 
dans la voie du progrès, ses finan­
ces sont excellentes : elle sert de- 
modèle aux autres. Ici pas de mé­
contentement, la population est sa­
tisfaite. Une bonne partie est atta­
chée à la terre et y reste. Le chôma­
ge existe, il est vrai, mais moins ici 
aussi que l’habitant ne s’est pas bus­
qué nulle part ailleurs. Il remarque 
sé monter la tète par les idées nou­
velles et que la tranquillité règne.

Ijc Dr Gonroy, décrit la beauté de 
notre province et ses richesses na­
turelles; les développements de l’a­
griculture qui depuis quelques an­
nées a pris des proportions consi­
dérables.

M. F.-W. Stewart a souhaité la 
bienvenue à tous. Il a remercié les 
administrateurs de leur appui, ain­
si que les journaux. Il estime qu’ilv 
n’ont fait en cela que leur devoir 
parce que la province est la sauve­
garde de notre pays et qu’elle a 
droit à tout notre dévouement. -------- --  c-----------
M, Sauvé et^la

politique provinciale
(Suite de la première page)

citoyens, vous pouvez on être sûrs.
“Èn tout cas, si j’interviens dans 

la lutte fédérale, ce sera parce qm 
nos adversaires m’y auront forcé 
par leurs attaques injustes et leurs 
faussetés. Ce sera pour défendre 
ma conduite et pour démasquer les 
faux champions. On aura là, encore 
une fois, une preuve de ma sincé­
rité et de ma logique. Je ne servi­
rai pas la cause de ceux qui on: 
voulu et veulent encore ma ruine.

“A une réunion, prochainement, 
ajoute M. Sauvé, je ferai une décla­
ration concernant les élections fé­
dérales et ceux qui se préparent à 
jouer efficacement mi rôle dans les 
prochaines élections provinciales, 
qui peuvent avoir lieu avant long­
temps, m dépit de la raison d’E­
tat donnée par MM. Gouin, Turgeou 
-t Weir, lors de leur démission en 
! 905.

Nous allons gagner les élections 
provinciales, affirme M. Sauvé, 
nais je veux les gagner, entouré 
d’hommes au passe intact, repré­
sentant fidèlunent les sentiments et 
es intérêts de leur province, pou­
vant dès aujourd’hui, bien voir la 
route qu’ils auront à suivre s’ils 
veulent réussir. Je ne veux pas 
tre entouré d’hommes capables de 

tous les abandons, pour servir d< s 
imbitions ou des interets person­
nels. Je demande à mes amis !<*v 
cultivateurs et ouvriers de bien ex­
aminer la situation, de etmsidérer 
les intérêts du pays et leurs pro­
pres intérêts, de prendre une part 
intelligente dans les luttes qui se 
préparent. Il est de leur intérêt 
d’entendre sérieusement la discus­
sion des questions politiques et de 
ne pas répondre à l’attente de ceux 
qui veulent les exploiter par des 
préjugés.” —

Quant aux nominations ministé­
rielles de Juéhec, M. Sauvé dit qu’il 
n’en est pas surpris du tout, parce 
que le ministre le plus important 
du gouvernement aurait annoncé le 
eontrair euielques jours aupara­
vant. “Ce un panard”, disait 
l’hon. M. Taschereau, il n’y a pa 
six jours. Le gouvernement est 
donc devenu une véritable cnnar- 
dière. Cesl là qu’on va canarder 
d’ici aux élections!

“M. Perron es! un homme capa­
ble, dit M. Sauvé. Il possède des 
ressources variées. Il entre pour de 
bon dans le cabinet, la suite d’un 
gros mouvement à Montréal contre 
le premier ministre. Quant au choix 
de M. Incombe, cela a surpris bien 
des libéraux. Je crois que c’est le 
prix d’une conduite à laquelle M. 
Perron ne fut pas étranger.

“M. Lacombe a été nommé minis­
tre sans portefeuille parce que le 
gouvernement Taschereau a eu pour 
du fait que les nombreux employés 
du Tramway avaient choisi le 
chef iL l’opposition comme kur 
arbitre, malgré M. Lacombe. Le 
gouvernement croit que les em­
ployés vont suivre maintenant M. 
Lacombe....

“On dit que M. Lacombe est le 
représentant des ouvriers; mats 
c’est encore un avocat qui est mi­
nistre du Travail, lout comme c’est 
un avocat qui est ministre de la 
colonisation, bien que l’on dise que 
M. Moreau, du Lac Saint-Jean, rc- 
présente la colonisation dans le ce 
binct. Toujours de la poudre aux 
veux!”

Tel E«t 7463 Ou»*rt lf noir

Dr, Cast. Guillemette
CHIRURGIEN-DENTISTE

Antl, dru ract
St-Dtnis rt Sl«-Cathrrln« 

Entrée: 167, St-I>rni*. MONTREAL

UNE VENTE PHENOMENALE DE
PARFUMS
Nous n’avons aucune hésitation h affirmer que voici une vente qui n’n pas de précé­

dent dans l’histoire commerciale de Montréal. Une transaction plus heureuse que nous 
n’aurions nous-mêmes jamais osé l’espérer nous permet de vous offrir un immense lot de 
parfums à des prix plus que ridicules.

Il y en a. il y en a, il y en a encore! et à quels prix!
Voyez vous-mêmes et jugez. _ _ •
Surtout notez bien qu’il ne s’agit ni d’échantillons, ni de soldes (jobs), ni de produits 

de second ordre, mais de VERITABLES PARFUMS FRANÇAIS, importés directement du 
grand fabricant MOULINARD.

Voici donc une occasion comme vous n’en avez encore jamais vue et comme vous n’en 
aurez probablement pas de sitôt de vous procurer des parfums de choix de la meilleure 
qualité importée, à des bas prix tels que c’est à peine croyable.

BARBIERS PHARMACIENS Coiffeurs
Profitez de cette vente phénoménale 

pour vous approvisionner à moins de '/z 
PRIX de ce que vous payeriez en impor­
tant vous-mêmes.

QUE TOUS PROFITENT
3LE TOUS PROFITENT des prix ridicules 

de cette vente en songeant aux économies à 
réaliser en achetant maintenant pour les ca­
deaux du temps des fêtes.

t)ç(Toloqne
Surfin? ”

SÏÜchnnjrcJ-JfUiiQ
Pa brasse 

Paris

EAU DE “VERVEINE”. Cette eau 
doit son succès à son extrême concen­
tration qui en permet l’usage en toutes 
occasions.

Bouteille de 8 onces, reg. 2.25 QQ
pour................ .................; • • •

Bouteille de 16 onces, rég. I Aù
3.50 pour............................  • " ™

Bouteille de 32 onces, rég, O QQ
6.50 pour.............................. 4,30

EAU DE LAVANDE DE “BONNE
MAMAN”; produit très concentré con­
venant tout aussi bien comme eau de 
toilette ou comme lotion.

Bouteille de 8 onces, rég. 2.25 QQ
pour................ . ■ •......... v • • • 1 _ _

Bouteille de 16 onces, rég. fl QQ
3.50 pour .. ......................

Bouteille de 32 onces, reg. ^ QQ
0.50 pour................................

EAU DE COLOGNE surfine; haute 
qualité; choix de 3 modèles;

8 onces, régulier 2.25 pour .89
16 onces, régulier 3.50 pour 149
32 onces, régulier 6.50 pour 2.98
EAU DE COLOGNE supérieure — 

trois modèles: , „ __
Bouteille de 8 onces, reg. 2.25

Bouteille de 16 onces, reg. fl QQ
3.50 pour........................... I*!"

Bouteille de 32 onces, reg. O QQ
6.50 pour......................... ••

EAU DE COLO-

EAU DE COLOGNE RUSSE — 3 mo­
dèles :

Bouteille de 8 onces, rég. 2.25 QQ
pour .. ......................................... ■Oü

Bouteille de 16 onces, rég. I 4Q
3.50 pour................................ ■

Bouteille de 32 onces, rég. Q QQ
6.50 pour................................

ELIXIR DENTIFRICE “ ODON ”,
n’irrite pas les gencives et ne déchaus­
se pas les dents tout en donnant une 
fraîcheur exquise à l’haleine. Deux 
modèles: rég. .75 et 1.00 Qg et Jgg

236 bouteiiles de PARFUMS de qua­
lité supérieure; choix de 6 senteurs ; 
bouchon en verre taillé; jolie étiquette 
métallique; chaque bouteille dans une 
boite. Régulier 2.75 pour 1.49

1,298 bouteilles de PARFUMS à trD 
pie extrait concentré; choix de OQ 
7 senteurs. Rég. .59 pour............

209 bouteilles d’EXTRAIT de vérita­
bles fleurs: jasmin, mille fleurs, vio­
lette, oeillet, héliotrope, etc. Bouchon 
en verre taillé; chaque bouteille dans 
une boite. Valeur de 1.59 pour ^0

208 bouteilles d’EXTRAIT de véri­
tables fleurs; bruyère, muguet, pois_de 
senteurs, violettes, roses, genet. 'TQ 
Valeur régulière 1-59 pour .. • • .

197 bouteilles d’EXTRAIT choisi de 
véritables fleurs; bouchon en verre 
taillé; jolie boite ; choix de 6 
senteurs. Rég. 1.98 pour .» « • ». •

VCl l ^
.98

wq tAU DE ■ ÇjgUtRVtlNE 
y [, U 4MQW1*
ï v'.-.r » '

L EAU et IKVAMM
» BONNE WI'IAN

EAU DE COLOGNE 
RUSSE

---
I « E&Wk®106N£

voïagevr
S-

tWirMisiI

r

PARFUMS FOUR LF. MOUCHOIR
300 bouteilles de FUMS CHOISIS ;^rose,

lé. Reg." .98 pour.................... ....................

"confection
POUR HOMMES

COMPLETS Norfolk avec ceintu­
re en tweed écossais ou en worsted 
anglais; choix de nuances. Valeurs
régulières 25.00 à 30.00 9.95

alcool de menthe
ALCOOL de menthe Mcro dis- OR 

tillée. garantie pure, rég. .40 pour 
548 bouteilles de TRIPLE EXTRAIT 

CONCENTRE de fleurs ; choix QQ 
de senteurs. Rég. .98 pour .. .. •” —Au rcz-de-chaussee.

.L.Vfe?v

#1 Jwpg
fl I

pour................................  ; .
COMPLETS en tweed épais tout 

laine, nouveau modèle ajusté ou mo­
dèle ordinaire. Toutes grandeurs : 
34 à 44. C’est une véritable aubaine 
dont vous devriez profiter. Valeurs
de 35.00 à 50.00 1 0 QR et QQJg 
pour............. «wmw

PARDESSUS
PARDESSUS d’automne, modèle 

très chic Slip-On; choix des plus 
jolies nuances. Rég. 35.00 Qft Rfl
pour................................. fcWiwflfl

PARDESSUS D’AUTOMNE, ga­
bardine de laine. Tous les modèles.
Valeurs jusqu’à 35.00 20.75

PANTALONS
PANTALONS épais en tweed rayé gris, pour le travail

Valeur régulière 4.00 pour............................................. 2.08
Valeur régulière 6.00 pour............................................. 4.08
Valeur régulière 2.50 pour............................................. 1.08

—Au rez-de-chaussée.

PALETOTS
Pour Garçons

PALETOTS de demi-saison pour 
garçons de 9 à 17 ans. Modèle Slip- 
On demi-doublé; tweed gris, home- 
spun tout laine, diagonal brun tout 
laine ou drap Covert beige tout lai­
ne. D’après les |Q (M) à S 8i00 grandeurs.. I™*1*

COMPLETS pour garçons de 9 à 
17 ans. Modèle Norfolk de fantaisie; 
tweed mélange gris ou brun ^ QC
ou rayé brun.......................

Tweed de fantaisie gris ou brun 
ou tweed quadrillé gris IQ QC
ou brun .. .. r............ * w»Qv

Tweed écossais tout laine; nou­
veaux modèles; nuances: gris, brun
et bronze. Prix .. 17.50

SPECIAL
CULOTTES bouffantes pour gar­

çons de 16, 17 et 18 ans ; tweed 
écossais gris ou quadrillé brun ; 
grandeurs: 33 à 36. Valeurs Q QQ 
de 4.50 et 5.00 chacune pour ««wW 

—Au rez-de-chaussée.
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